
ART STOVES chitty&freres
p-ocureur de la Répub ique et in
forma du ftit sa fille eu lui enjoi- 
gnant de venir reprendre sans re
tard sa pla--e auprès d’elle.

S mo î était resté en Belgique, 
où il se croyait en ùretê, larouvt-n- 
bon dip'omatique entre la Franco 
et la Belgique relative à l’extradi
tion ne comprend pas le crime de 
bigamie.

Mais il f"t an ôté pour escroque
rie et il va ôt e ramené d’ici peu de 
jours à Paris.

d’enfroncerjla porte.
Mais alois le voyageur sa décidt 

à tiroir le verront et à ouvrir lui 
môme.

— Je ne sais pas ce que vous 
voulez. Messieurs, dit-il Je crois 
êtr i le mait-e chez moi, et je ne 
comprends pas ce qui ma vaut 
l’honneur de votre vis te .

intéressante découverte Bmiu,

PARFUMS ESS.0RIZA SOLIOffiÊS
312, 314 RUE WELLINGTON, OTTAWA

Importateurs et Commerçants d'Epi
ceries de Choix. Etc., Eté.

Notre Stock est Nouveau et Frais et 
s Prix sont Très Bas

TRES BON THE POUR 20 CTS. IA LIVRE
VENEZ "VOIR ?

Nous avons ncçu un autre lot do 
ces Poêles que nous vendrons 10 
pour cent à plus bas prix que toute 
antre maison dans Ottawa.

Ces poêles sont munis de toutes 
les dernières inventions.

FRANK LEGGO de Winnipeg 
écrit ce qui suit :

*• J’ai le plaisir de mettre en écri 
“ opinion <lu poille B U fi LI-Vt» T()X 
“ que j’ai acheté de vous l’automne 

“ Ce poele donne plus de chelv
s de l»ois ou charlsm ipie j'ai vus 

nmainlcr.

PRESENTES SOUS FORME DE CRUOSS (18 OOEU'S DÉLICIEUSES'
II suffit de frotter légèrement les objets pour les parfumer

(la Peau, le Linge, Papier à Lettres, etc.)

L. LE QUAND, Fournisseur de la Cour de Russie
207, RUE SAINT-HONORÉ, PARIS 

Se vendent dent toutes les princ'ptles Perfumeries, Ph,l*t et Drogueries du Monde.
MVOI FRANCO UK FANIS l>U CATALOGUE ILLUETM

— É jarnz* vous de ce h un ne 
comm nia le corn nisaire; et, tan
dis que les iupecieurs ap^réh m- 
daien.t le voyagea r,chacim précipita 
dans la chambre à couch *r.

Les meuble5, étaient pour la 
plupart, renversés et témoignaient 
d'une.ch ute vio'enle.

La malle my.-tèrieusî avait été 
tranportée dans le salon; on atten
dait à travers les parois des cris 
éto .fiés et des coups frappés d’une 
faç >1 désespérée.

De i’armoire à g ac •, située dans 
la chambre à coucher, so -talent 
les cris.

JOHNSON HOUSEl.Vxf ciitlon de Carltoa

New-York, 9 déc—Henry Car,ton 
surnommé Handsomme Harry l’as
sassin du pol'Ceman Brennan, a été 
pendu hier dans la prison de Tomb J

Cette exécution, la d rniére qui 
aura eu lieu probablement dans la 
prison des Tombs et mê ne à New- 
York n’a été marquée par aucun 
de ces incidents révo tams à la sui
te desquels a été votée la nouvelle 
loi prescrivant à l’avenir l’usage de 
l’électrique pour les exécutions 
capital s.

Le condamné, qui avait dormi 
d’un sommeil des plus paisibles 
pendant toute la nuit, a été réveillé 
vers 5 heures du matin par un des 
gardiens

L’agon
dit Carltou au gardien, puis son 
premier soin, • n sa levant, à été de 
cirer ses cha issures Après avoir 
fait sa dernière toilette, le condam
né a été conduit à la chapelle du 
quartier d ;s f mines, où U a enten
du la messe.

Pendant ce temps son père et son 
beau frère numm t James MacKen- 
ua sont arrivés à la prison pour fai
re leu:s a lieux au condamne : mais, 
comme ils étaient ivres, on ne les a 
pas reçus. Après la messe, Carlton 
est retourné dans sa sain le, où il 
a déjeuné de bon appétit, eu aiteu 
dant :e moment fatal.

Je suis pa l'aiternent résigné à 
mou son, a*fil (M au directeur de 
la pr son, en lui faisant ses adieux ; 
l’espère que tous ceux à qui j’ai fait 
du tort aie pardonneront, comme je 
pardon n-, moi-même, à tous ceux 
qui m’eu oui f lit,

A sept heures et quatre le shérif 
Flack, accompagné de quinze depu- 
tés-shérifs, tous habillé* de noir, a 
fait son entrée dans la cellule de 
Carlton et lui a donné lecture de 
l'arrêt de mort.

Le condamné était pâleur livide ; 
ma s il n’a donné auc.n signe de 
faiblesse ni d’appréhension. Il a 
marché à l’échafaud d’un pas ferme 
entre deux prêtres qui i’accornpa* 
gnaient en récitant le- pr.eres des 
mourants. En moins de temps 
qu’il n’en f iut pour le dire, Carltou 
ava l les pieds et les poisgi liés et 
le bonnet noir rabatt 1 sur le visa 
ge, puis sur un pi ne du shérif, le 
contre-pi ds s’abalt ut enleva jbrui- 
quement le supplicié en l’air.

Jamais peut‘'‘L e peudanon n’a* 
vait ete faite avec tant de célérité 
dans là prison des Tombs. Le 
supplicie a eu la colonne vertebrate 
disloquée par le choc, et sa mort 
a é’é presque instantané .

Pendant c *. temps une foule énor 
me se pressait aux bords de la pr.* 
son, bien que l’ m ne pùt neu voir 
du dehors. D’ailleurs le service 
d ordre était fait pir un détache
ment de plus d - cent policeman qui 
tenaient les curieux à distance et ue

No. 17 
> dernier.

“ Je ue puis trop le recoin Cette nouvelle maison autrefois 
occupée par la phannac e Dacicr, | 
a été complèlenu'iit renouvelé 
divisée pour un hôtel de première 
classe De grandes chambres bien 
aérées sont à la disposition du pu
blic.

^oooooooooooo*o<xxx>oocioo«i*

il UNIMENT GÉNEAüS
(Jj «2 30 DE SUCCÈS A
v Hru I ToriytK remplaçant le F ter sans

douleur ni chute du poil Adopte par U s «•*(t,<rt- 
renommé» ; élerf m », eutrutueisr*,

n rapide et sûre de» Holtrrlre, Fou - 
lurem, #•><!rf*, Molette*, t'emmif/au*, K14. r- 
gumonls des jambes. Suros, Kparvins. vie. Itevuliilf 

^ et Résolutif Infaillible et sans riv.il dans les 4»i- 
“ gtne». (Vitarrhem, Itrouehltem, Inflammation?, 

des Poumons, du Foie, des Intestins, FleurAmie*, llydruplulvs, Kûlun- 
03 lions d’Urlne. Fièvres typhoïdes, etc.

*ic3 Pansement à la main, en 3 et t minutes, sans couper le poli
DÉPÔTS : Perl». MEBTIVIÊR À C'*^275, rue Saint-Honoré 

VON T et AL : LAVIOI.ETTE A NELSON. QtlfBfC ED. MOIUN A CU. 
St-HYACINTIIE, OTTAWA, BT PRINCIPAL*» PIIAHMACIBS DU CANADA.

0€HHHKK>€KHHK>é000000<KK>0é

(’l

2 COUDRES POUR 26<CENTS
8Qu’un petit nombre en main,

National Mfg. Go.
La magnifique buvette d« l’hôtel

est fournie de boissons et liqueurs et 
cigares de premier choi x.

0<E- Mamnant ! marna.' ! par

ti ice, papa ! je ne dirai
don!

0 =

8Johnson House
517 RUE SUSSEX 517

Un s’approrh t de la malle mais! 160 RUE SPARKS 160
OTTAWA.

il n’eu Jsoriait plus aucun bruit. 
Elle était 'oujours fermée de la mi
me façon,- Ins each s en cire 
marquas par le garçon de l’hotel 
établit toujours eu place.

—Mais abso um -nt rien qui vous 
intéressé, répondit le voyageur.
Je vous ai déc are. Monsieur 
commissaire que je ne comp-enais 
rien à votre in ter v ns ou. Je n’ai 
commis aucun crime et je crois être 
maître ch z moi.

Le comm s sa ire fit aporter la mal
le dans la chambre à couch r.

IOTTAWA.sera bien vite passée a

t. J". sEJvro isrg®.
llorloK<-r i l ltl|»n«i«r

Marchand Je Montres d’MS3 r et d’A rg
Jules, Anneaux ut Bi joux de lo tes sortes 

Tous les ouvrage- sont garantis.
NoG.XO» 311

eut, Pen- Avis aux Consommateursle AVIS RELATIFS AUX PASSEPORTS
We!lliiiri«»ii. «H«awn Les PRODUITS de laLes personnes qui ont besoin Je passeports 

du Gouvernement ( 'aimJicu, doivent s'adres
ser au département du Secretariat d’Etat, et 
accompagner leur demand» de la somme de 
quatre piastres, honoraire fixé par le Gou
verneur en conseil.

Parfumerie Oriza L. LEGRANDVinitSiropiiDusart
U LACTO-PHCSPHATE de CHAUX 807, rue St-Ronoré, à PARIS 

Tcisaue ORIZA-OIL* ESS. ORIZA * ORIZA-LACTÉ * CRÉME-ORIZA 
ORIZA VELOUTE ‘ORIZA-TONICA*ORIZALINE‘SAVON-ORIZA

DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC :

1° Aux soins tout particuliers qui président à leur fabrication.
2" A leur qualité inaltérable et à la suavité de leur partum.

MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA 
jsour vivre mur leur réputatioss 

nous avertissons les Consommateurs afin qu'ils ne se 
laissent pas tromper.

Les VÉRITABLES PRODUITS St VINOENT dans toutes les WISONS HONORABLES tf» PARFUMERIE et OROOUEHIE 

Envol f rem o o die Patrie du Oatalogue illustre

A o s le bruit,venant de l’armoire à 
g ace recommença de plus belle. 
Une voix d un enfant disait:

— Ouvrt-.noi, papa je |s°rai 
b.en sage

G. PO WELL,
Soue-ÎSecrétairc d'Etat Le Lette-Pkenbtt it than* renteou déni 

le IIKOP et le VIN de DU S AK. T est
le thii'oiseenl dai rrvr.rateur*

Il raffermit et reib er.e le* u» de« i 
rachittquei ; read t) rigueur et l'actirile eut 
Aiolticmti mou* t: iy.u|>h*tiqu<» et à roui 
qui root 'aligné* lar noe crousmet trop 
rapide; ehis le* l hlittjutt, il ferilile I»

/cic.it''talion des | ovun.
X Let (tmmet enee. ■. i. qui prennent le VII* 
ion le SI ’OP d; 1-UkAUT, nippoiteold 
lleur étal »ani f*li( et «am lomini « e:il* et ( 
adonnenl le jour S - > eafeutr plus fivom eui.f 
i Le IjOelo- l'hatfl t i» tkwix ei..;chit le J 
JlUt Te* Nourrice; et gerunnt 1er enfant*? 
#contre la I' arrliee et le» maladies de erou- X 
# sance. I’a.- ..-n iiilloeare. la Dentil 
#*en« 'ai'gi. et lain confiilsa*»'. 
é l e VI r >e 8/ TOP !r imflAWTk 
À réveillent 'lit et le. fo'çes d-« conva- >
Aie,cents, r . .-..i-i.'itl dan- Imi* les ce* def

Ottawa 16 novembre 1HS9.

Je ne dira:

mmLe com misai re de p d ce s ; dèri- 
gea vers l’armoire po îr en ouvrir 
la porte. Mais la cl f était en e-

— Donnemoi lac'efde ce unj 
b'.os, Monsieur, d fil .

Et tandis que le voyigeur fouil
lait dans vêt- ruants des app ls »i 
faisaient de nouveau en en ire dan- 
la mallei

- J étouffé, je meur ?........ Ou*
vrez-moi de grâce ouvrez !........

Les inspecteurs de police se pré 
cip tèrent à leur tour sir la malle 
arrachèrent les pandes scellées et 
tentèrent de faire sauter la séru-

s

STATUTS DU CANADA
PUBLICATIONS OFFICIELLES ï

Le» Statut - et autre» Publications du 
Gouve.-nemei t du <> i.ida, ?o t en vente à 

bnr-*au Aussi J s Aden ôpirés. Li-te 
; prix envoyé sur demande.
Statuts 4 avisés 

de deux volumes

J"
DOMINION FLOUR STOKE NETTOYAGES TAPISactuellement pré 

, $5 00.
Tl CHLMHRRLI 

Imprimm- Je ia I 
et CunliôlPur de a Papeterie 

des Impressions Pub iquos

!s. Prix "rf"er“Sx IN.
A 1.4 VA 1*1 un1 IjïjJarfoft voiiH pouvez, wlieter A meilleur 

marché toutes espèces Je grain, farine ete

THOMAS GORMAN
PHOPBIKTAIR»

36,‘ Carre «lu Marche By. 36

VAR7;n,'<'s mfi,|cura qmt 
ItBlM rJ tés Je charl.on

Ijeu tapis sont i 
rées A lu vapeur

nef loyflw et les plumes répa- 

HTK.PHK 

tétie IuImsAm

Dépt
et de la Papete i 

Otlawa, 16 N .v 1HS0, NH WILKINS 
l'Zfl rue Aughsta.— Pas si fort........ mus o îvrez

vite, jd meurs? cr.ait la vqix de 
feimiie.

On parvint e; fin à briser le cou
vercle. Ma s on se trouva égale
ra mt en présenc j d'une autre malle 
scellee et f si mer par deux forks 
serrures.

Pendant ce temps, le commissai* 
r-- était parvenu à ouvrir l’armoire 
à g’ace. Il aperçut, couche sur un 
des rayôiis, un enfant paraissant 
être d trois à quatre ans, et, fort 
ém i. il le prit dans ses bras ; mais 
l’eofent lui dit *

bitumineux 
et autltru-

13i< wm
!>>s ordres peu vim

BIEN CPIRLE 
H TL MISE

O'REILLY k HENRY
Biere et Porter11 Et “LE CANADA” D’OKEEFE

KmlHiutoillé purBureau de Poste d’Ottawa. EDITION QUOTIDIENNE EST EN VENTE(Suc e J A Beybold) E. J. FAULKNER
CHEZRue Sparks 1»* KITEj D A I.IIOI SIK.

SEUt^Af IKNT Pour Ottawa ,iull.
11 nov, J m)

Arrivée et déiwrl «tes innllm. A. BEAUVAIS et Cie.,
Ko, 103, Rue Bank, Ottawa.

HI.OC ItllN.Ill.l.
Fermeture Arrive*.,MALLES

nouveau mugasln (In tliaus-
----  sures -----

W. 0. McKAYW. J. ELLABDOuest — Toronto. Ha- a M;r .1
mllton, etc ....... U 3>>\ •..

Oueat -Belle*-! Ile, 7 «J ...
Bnckvil.j. ete......... luao|...

Ouest—M-iniloba T.
du N. Ouest..............

Ou'is — Toronto. Pe-
tciboro, ete..............

B-t—Montréal ete-----

Est—Prev. Maritimes.
Bat — Cornwall, Wor- 

risburg, Lmoaster,

Esi — Québec,
Rivières, etc ........  7 00 3

B.-UhIh, via Odyns- ^
Ouest, Êiat"-lJnis........
New-York, m^dineie

—J ; vous remercie bi n, Mou- 
sieui! il ne fallait pas vo is donner 
i nt de peine. Mon papa est ventri 
loque et je suis uu enfant de c:ir* 
10' .

Importateur de Vins, Liqueurs, Olgi 
Tabacs ; aus i proprié'aire deFabricant do charrues et forgeron

«é|iari»llon« de lOul genre ei_ 
sous le plus cour! délai

J'tnvito le public à venir me faire une 
visit" Je ti'-ns aussi plusieurs hommes 
pour ouvrages de pratiques—satisfaction 
garantie.

•' L’HOTEL RICHELIEU' *3 3i!;3 30laissaient stationner p rsonne près 
des diverses portes du lugubre edi • 
fioe. Au moment môme < ù e cou* 
trepnids s’abltait, un corb.llard 
euuvil dans .a c ur de la pri-on, 
pi r la jorte de Franklin sired. 
Après les dernières fo malilès, qui 
Oui été accomplies eu que'ques tni • 
note-, le coips du svpp icié a ôté 

dans un cercueil en b iis de ro*e

hn effet, le voyageur mystéri ux 
n’etiil autre Agent» pour 1ns Commercants de Bol».

44», 413 et |»->
qu un veotnloque fa 

meux venu à i>aria pour trouver un 
eiigng ment dans un cafe-cuncert. 
N’ayant pas iéus i jinque-là,il avail 
imaginé ce te myst-flcaiion pour 
don u r aux habian's de l’hôtel une 
idée de son savoir-faire.

l e commissaire, un peu confjs, 
s’ett retire non saus avo.r dressé 
procès-verbal.

G. GL.WDK.
HuteÜaih (UHie 10 HUE ST GEORGE. OTTAWA Niimi x.

Troie-

LE DEMON DES TENEBRES !Prescott .......................
Ch. de fer St-L. et O — 

K'-mi-iville, North 
O'iwer, Metcalfe,etc 

Kar-, Ken nore 
.Merrick ville,
Cli .le fer P*<j. Pem

broke, Arn yrior etc 
Ashton,Huntly, Carp,
B ri--loi, Clarendon,etc
bmlths Falls..............
Mailawa. etc...... ..
Ch- de fer Pao. — Ap

pleton, Ashton,Bris
tol, etc....................

Ch. de fer Can- At .— 
Alexandrie, Athol, 
Laggan, b a man

or iti d'.itie piaque eu argent p triant 
Cdttl simple in cr.piion: Hm y 
Cn lion, mort ld 5 décjmbrd 
1889.

CuiTton était âg i de vinguh lit 
ausbljavait suui de nomb euses 
conda niialions pour vol.

Ou sait que danf la nuit d i 2 8 
oclub'-e 1 8 8 8 , n ch*rt.hnt, avec 

autres gredius gredins de so i

TERRORISANT ENCORE LE’PAYS ! !
l u niitlnrieux bigame

Bruxelles, 9 déc—Le nommé Si* 
G oi ge.-, vit ni d'être arrêté à An- 
ve y; il est accusée de bigam e.

Le cas de ce1- individu est d s 
plus curieux. 11 p mirait servir de 
ihèse a uu rom tn feuilleton.

Eu 1881, Sunou se mariait à la 
mûrie du i-eixièine arron lisse ment
dx l’a és avec la Jam nse.le R........
blanchisseuse

Dè< le lendemain de ses noce*, il 
te plongeait da s une vie de dèbau 
ch s qui obligea t sa f-uniue à se 
séparer d t lui

Simon aimait la vie facile. 11 sa 
vait mener l’existence à grandes 
guid-s, <e faisant passer pour comte 
auprès de ses m û ress -s.

1. v ut un jour iésider à Lava - 
bois Perret.

Lv, le dial) e se fit ermite et par
vint A inspirer un amour profond à 
une jolie b 
Jeaune P

BRYSON, GRAHAM A ( ». ayant J.’-Iou- et les prix ha*. question du profit ou ' * BARGAINS en Plaids* Hcos
vert qu'un “Reven uit” pur laine .-lassé 1er j de notre avantage ne nous occupe pas. Nous couleurs, 46 pouces de large pour '.tô < |.s 
chez les Lloy.Ls avait pris la clef des champs j nous estimerons amplement recompensés en I ........ ,.rt,
et semait l'épouvante dans la population et i faisant du bien à ceux «pii ont besoin. laine iné'lées avec
afin d'arrêter cette panique et d'empêcher la JJryson, Grrhain fc Co. offriront des $3 60 en montant

illation de déserter U endroit hanté, sa RA KG AINS cn Capots en Fourrue» pour * ’ 
nt qu’un grand mal requiert un remède hommes, toutes qualités et toute» grandeurs ■ BARGAINS d

énergique et comme contre poison lions of s18,00. j fes à robes
Irons pour cette semaine eenlement les mai - Ri \son, Graham A Co affriront des j régulier
chés suivants ; RARGAINS en ('ajs»ts de Chats sauva-

Bryson, Graham k Co. offrirons : j ges pour hommes. Ces capots n’ont pas de I
rivaux en fait de prix. Aussi un <yijs>t spe- j 

• men fait d’un Kangoroo australien, pris I 
vivant et maintenant exhibé dans notre i)é-1 

d'Habits et bien que 
ce l»eaii morceau

Toilefte-PatroDs, soies et 
bordiiie de fantaisie, deK

pjjp

espèce a faire un mauvais parue, 
dans la bbi rue Est à un gatçj.i de 
sa lequi avait refuse de leur payer 
à boire, ior.-que est survenu le 
policeman Brennen .

Gomme le policeman voulait l’ar 
rêter Carbon l’a tué de deux coups 
de ravo ver.

Dât il singulier le policeman,g qui 
était un ancienbox sur était aussi 
1 ii\iième un tep iis de just.ee. Il 
avait avant d’entrer dans la po'ice, 
s bi vie condamnation pour ess iye 
d ; tuer uu homme à coups da cju

lot de OH pièces d'ékif- 
barreautées et carreautée», prix 

22 cts pour I.» et»,
7 OUSprings, ete ....

Par uiligence hell's 
Corners,Hint'burgb 
Falloweeid, ete. ■ •

Les “Revenants” et. autres residcnls des 
comté' de l'ontiac sont chaleureusement 
té» à dépenser leur argent durement gagné 

| au grand Magasin d'un seul Prix de Bryson, 
^ I Graham A Co. Pantalons et Gilets h haute 

d„. e-preuve.

BARGAINS en Cascjues de Fourrures 
qui plaira de suite à tousHull..................... ..

Bokliara,BARGAINS en Casques de 
$1,65.

BARGAINS en 
la nier Behring $1,

BARGAINS en Casques de Seal de mer 
du Sud $3,00.

I parlement 
! moins lieaucoup à

Anti[KMles nous le laisserons partir jx»ur un 
prix raisonnable.

Bryson, Graham & Co. offriront des 
BARGAINS en Chemises de d 

cotées, pour Hommes jsiur 40, 45 et 
BARGAINS cn chem 

vées et non

Ua ineau, t. .e J 
ft itiv. r I é*ert 

B Ding’s Bridie- 
Cum nings’ et 1

limns’ bridges...........
Koch-«terrine, ete... 
Orlé .ne • t 1 oblllard.
Archvlii» ........... ..........
Mer vale -lundi, mer- 

c edict vendredi... 
Malles Angl ises-via 

N,Y., tun 'i, et) udl. 
Vi* Ha I fax. Jeudi, 

do gac_supplém

Bryson, Graham A Co. offriront des
I BARGAINS en Pardessus d’Hiver, épais, 

, bien fini, $2,75

BARGAIN’S en Hahits d’Hiver pour En
fants, bien faits et doublés, $2.00.

\ BARGAINS en capot* dépareillés $1,75.

( ':u«|ucs de Sealskins d<

pom garçon»
essus, tri

lises de toiles non la 
ur hommes à 35 cts.

kuo
9 30 BARf iAINS en Cas<|ues de Fourni i es 

importées de l’inhospitalière Sibérie $2,00. repass. es po 
BARGAINS en 

hommes à 12J et 15 cts.
BARGAINS cn Mittaines de K id fi* 

pour Hommes.

BARGAINS enlieaiu Caw|uesde 
de Peise à $7,00.

cravates de mues pour
BARGAINS de 150 paire de Pantalon» 

en étoffe» $1,25. L’étoffes seule vaut cela.BARGAINS en Chèvre de i'Himalaya 
35 cts.

BARGAINS en 
tenues sur les monts

runette de vingt ans 
dont il gtg ia 1 • 

itü relia main, car elle lui don
na les pirdbvaut l’ecbarpe de M. le

Comme le crédit est chose inconnue
ne règne pas en maître comme ailleurs, les 
acheteurs pour argent comptant peuvent ve- 

faire leurs déjM.ts en haute 8*'curité ici.

m employés dans les autres inaga 
sins seront chez nous mis en cachette.ASTHME

CIGARETTES INDIENNES
de Fourrures oh 

gés de l’Afrique. 
BARGAIN’S en bonne chèvre du Cap 

pour 15 cts.

Li lettre» destinée, a l’enregistra ne-.t dol 
vent être ml-es ft 11 postes 15 minute» avant la 
c ôture de» malles pr. cé lent**.

He. res du Burta >, de 8 a. m. à 9 a. m.
Mandats sur le poste et la ponte et m Ban me 

ü'kparxnea U# 9 a. m. A 4 p. m.j
J- ..OVIN, Maître de Po>te 

d'Ottawa, | peh;

Rrys.ni, Graham A Co. offriront des 
BARGAINS en Habits-Plaid» Kcoesait et 

Tartans pour 15 cts.
Bryson, Graham & Co. offriront cette se- 

• noniie st.s.k de Toiles Huilées 
jxiiir plancher. Toutes largeurs, 

ualité» et U>us prix

ABU XB9XOA 
A Ci», Phtrmtoit»e i PérisPeu après le mariage, Simon par 

vint à se faire remetire u :e partie 
de la dot de sa nouvelle épou e, do 
dépo.éecependant devant un notai
re, et au cours d’un voyage fait par 
le couple en Belgique, tenta d’obte
nir ie reste.

Ma s sur ces entrefaites il eut 
l’imurudeiicti -l’i f irmer une da s-s 
auc emir-s maîtresses des ternes d-; 
ba situ ai un. GelK-ci, sous l’iuspi • 
ration de la jalousie, dévola à li 

la modiste le sec; et si bien 
gardé par ,e b 8un-;.

Va lame P.iii.q parts plainlj au

de e*
L» [ lui effirace de! moyen* cooauspoor 

battre l asthme, Voppreeelem, la tou 
erreur, lu catarrhes, l'Insomnie.

GRAHAM Si CO. désire)N, <
r au pubic 
rares c’est a

manie un 
Anglais 
toutes q

que le tempe d’acheter les BARGAINS en Serge 
lorg que les stocks sont forts gulier 30 cts, pour 20 cts

tout laine, prix reBarer, u de Poste d' 
Décembre 1H»W.

ATTENTION IMATICOdeGRIMAUITaC1-
GRIM AU LT A C*«. Phirwwtesi i ?*ü Brysoi), Graham & Co,FITZPATRICK ET HAHKIft

se loot un plaisir de reme 
pour l’encouragement qui l 
et il»

marchandise» sont du premier choix,

INJECTION le 1ATIC0 le NRIBAOLT A 0*» 5 
elle a x.qeis co qoelqoee »one»e u» répé
ta tino uuirersâlle, ut guérit en pen 4» tempe 
le* ecouIrmenU le* plue rebelle».

CAPSULES »■ 1ATICO U «RIBAVLT *W«1 
m (âtigueot pae l e.tom»c wwe to teet 
loots* les eapeele* au copaku Uqeide et aU 
eobébe el .-u ri .«eut ripvleneel.

i cier le public 
dur a été donne, 

itent de neuve tu tout ie monde à 
re une vieil- à Fur megasin ; leursfan

FITZPATRICK t HARRISmer • ae L u*. 148, 150.152 et 154 Rue SPARKS, Ottawa.65 rue Wil ia al^»tkdi.*wbU o-demu» m »»u»»IP«rtli

que$l»$Fil#ÜUpt)*rtnnj «ttuHHulr.

Vente Spéciale
-----DE------

PIANOS
i De peu d’usure

8972— 
13097—

S
En parfaitjordre 
Presque neuf

—300
—200

8808— Jolie forme élégante —200 
9433—
6847—

En bon ordre —160 
A meub'e récent 190

1696 - 
550-

1861— très bon marché à —100 

29— Bon pour la pratique — 65

Ces instruments sorten' des ma 
nufactures Steinway, Chickering, 
Haines, Emerson et autres manufac
tures bien connues.

Un bargain à 150 
En bon ordre —125

Condition* de 83,00 à 810,00’par

1|i
67 RUE SPARKS

iOTTAWAi

DEPECHE DU MATIN
lSet vice Spécial)

Um ¥oy**ear mystérieux

Paris g péc. — Il y a quelques 
jours un des grands hôtels qui avoi
sinent la g ire S lint Lazare a été 
mis en émoi par une singulière 
aveuture.

Depuis un mois environ un étran
ger aux allures excentriques habi
tait seul un apparu ment situ* au 
premier étage de l’hôtel et composé 
d’ in salon el d’une chambre à cou-

Bien que l'on n’eut jamais vu en
trer de visiteur dans l'appartement 
du vo 
assez
eussions qui p baissaient avoir lieu 
en»re le locataire et deux autres

yageur, le personnolenteniait 
fréquemment de violentes dis-

» personnes.
. On dis inguait assf z distinctement 

la voix d’une femme et celle u’un 
jeune enfant.

Dans un auglj de la chambre à 
r. coucher une malle d grande dimen 

sion, fermée par deux serrures avait 
été dépotée.

Sur les côtés de la mai le étaient 
disposées de ban les de toile tcellées 
pas des cachets de cires. Le voya
geur avait pirticulièrement recom
mander de ne pas toucher à ce 
coffre.

Un soir de la semaine dernier >, 
après s'être f lit appret-er son repas 
à sa chambre,le voyageur avait ou 
né ordre aux garç ms de ne laisser 
monter personne chez lui. Il voulait 
disait-il, se mettre <tu lit aussitôt 
après avoir di >é.

Vers six heures et demie, on en
tendait ae nouveau le bruit d’une 
discution d s meub es étaient vio. 
lemmenl bousculés.

Le lap 'ge augmanlantles garçons 
s’approchèrent de la porte et piêtè-
l’oieille. Ils entendirent la chute 
d’un corps qui s’affaissait s ir le sol, 
et des cris: “ Au secours ! I! m’. 
tuée !... Le misérable !... De l’ai j !... 
C’est fini !... Je nie meurs !... “ qui 
semblaient pou-sé par une femme. 
Ils piéviinent immédiatement le 
gérant de l'hôtel qui fut d'avis d’ou 
vrir la tone d j l’appartem nt. Mais 
au momeut i ù un gai ç >n plaçait 
la clef so us la serrure un verrou 
ejait tiré de l’intérieur et le voya
geur s’écriait d’un ton courrouce :

— Laisse moi tranquille, 
moi la paix, mêlez-vous de vos affdi 
rés.

f......

Ce qui se passe ici ne vous regar
de pas.

Comme le gérant de l’hôtel inter
venait personnes disant qi.esi ou ne 
lui ouvrait pas la port i allait re
quérir la police l’homme reprit:

— Je vous dis de me laisser en

Je n’ai aucun compte à 
dre et j« sun raa’lre - fiez moi 

On alla prévenir les agents. C ux 
ci se rendirent îmmediatemeul au 
commissariat voisin et le comnic- 
saire de police suivi de son sécrétai 
reel de ses inspecteur accourut 
aussitôt.

vuns ren

La seine violente continuait; 
mais maintenant, on n’entendait 

(plus de voix de femme . C’était 
Ides pleurs et des cris d’en fair; 
» « Pardon, papa, p rdo i ! 
me tue pap, |e ne dirai r.eu.......

.. Ne

Qoelq tes v 
étaient raisem

oy tgeurs de l’hôtel 
iblôs anxieux, devant 

l'appartement * La p emiè.e som- 
\ fnation éiant resté sans effet 

le commise ire <è police ordonna

iOHiiaWHT
UITS I,

reçue?, le plus 
eut d. non très 
mt de 'a ville 
lu à 
entinaj lans la

prix à

i Rideau

elWiLLAN

LE CANADAi

e-*"»"'""-""—........-

OSCAR McDONELL, Directeur de la Redaction.
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de Voitures
ATLH!

BILLE
tion du poste d’affaire» e 
.lement Voiture» Légères, 
•le lines noua avoue puieé 
de garantir eufère aatia- 
ou3 notre direction ; lev 
surer et nos prix très bas. 
ijdtôme que noue m^ttoa»

E STEWART

yrine
E
vralgies 
e. Ooutte
1RS en général.
TTÆ
boni-1 Voltaire '

2TTE & NELSON (

•aire « once liant 
iiruuux

oersonne qui retire rég't 
1 du bureau ee poste 
u non, que de jou.-n&[ 
m ou à celui d'un autia
.icment.
ersonne renvoie un 

es arrrèage» 
autrement

yen
lu moment au pan 
a le journal du h

uement, i 
à le lui envoyer jus* 

Dans ce cas l’abon 
outre le 

noment du 'ement f

tonné peut être pour 
nt dans le district ou le 
•rs même qu’il demeu . 
ide lieuesde cet endroity 
unaux ont décidé que 
journal du bureau de 
de résidence et de lais* 

à l’an
ie présomption et 
intention de raude.

journaux cienne

IB OkXTKALE
k. Habits d'hommes et 
teinta réparés et r^mi» 
mos, de toble, ri leaur 
e riietux, etc-, nettoyée 
lion. Plumes d'autru- 
’espèce prod i

:un procédé chimique, 
de notre main-d’œuvre. 

On va chercher ctl 
i par tonte la ville 7 
fuels 3 cent» chacuu.

TTOIST, Prop.
devant la rue York.
»u. No 60, rue Main

IEUBLES
BLES !

[D MARCHE

A MANGEE, de 
lea GENRES

PBELL

meubles, d'Ottawa 
par la bonne qua

Irgejt Comitial

PBELL

le la rue Sparks)
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Cams PROFESSIONNELLESIMPERIAL
WAREHOUSE

LA VENTE j. w. w. WARD.

AVOCAT BTCLA VENTE
LA VENTE

■---- BOHIAO

31 SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS Otui
LUSSIER & ROUTHIERj100 RUE SPARKS, OTTAWA

T) k PLllkW

Gants Récemment Regus

CHEZ LALesF. & Cie.
CHEZ LA RUSE & Cie.

CHEZ LAROSE & Cie. Avoi ni-, Notaire, fie.
Bureau — 569 Rue Sussex

(Coin tie la Rue Rideau, Ottawa, Ont.)
Argent àprêter avec avantage spécial à 

•run tear.
USSIER, B. A.

NUANCES POUR SOIREES 
NUANCES POUR SOIREES 
NUANCES POUR SOIREES

Bel assortiment de gants de nuances 
soirées, en Voie et en kid .'W cts, 60 uts 
cte. et $1.25 la paire. Nouveautés 
de kid pour soirée $1,50 et $2,10 lu 

L’ 1M PE RI AL W A R KHOLS E

AU PRIX COUTANT
AU PRIX COUTANT

AU PRIX COUTANT
l’empri

M. J. ROUTHIBR

M. J. GORMAN, LL.B.,
(Successeur de L A. Olivier)

ifocai Solliciteur, IVoiaire, Etc.
—BUREAU—

fol m de* Kne* Kldeaii et Ni

JUSQU’AU JOUR DE L’AN
JUSQU'AU JOUR DE L’AN

JUSQU’AU JOUR DE L’ANGANTS 
GANTS 
GANTS EN CACHE

RE NOIR 
MERE NOIR 
ME

Complète variété variété de prix pour 
gants en cuchemerc noir pour dames et en 
fauta. Dames 25, 28, 58, 12,

; Enfants 12, 15, 17 et 20 cts. la p 
LT M PERI AL WAREHOUSE.

EN CAC 
EN CACHE

'HEM K

RE NOIR
OTTAWA, Ont

«WARC.ENTA PRETER

LM if it
50 et 55 cts. la

BELCOl RT & MacCRAKE >
Avocats, Procureur*, Solaire*, Eté,

ONTAKL ) ET OUEBF.i :
Scolish Ontario Chamb- re, Ottawa, OntGANTS en CACHEMERE de 

GANTS en CACHEMERE de 
GANTS en CACHEMERE de COULEUR 

Nouveautés arrivées, pour enfants I 
85 et 40 cts. la paire; pour Dan 
18, 20, 22, 28, 82, 40, 45, 50, 55 et tiO

L’IMPERIAL WA REHOUSE

COULEUR
COULEUR

101 RUE RIDEAU 101 O’UARA & rjsaion
AVOCATS SOLLICITE UK. j, NOTAIRES. Br
Bloc Hay, rua Spark Ottawa, Oi;

K. P. In

Walkt-r, McLean & ISUiichïT
AVOOA Ta

No. 34J Kuh Elgin, Ottawa
(■N FaCK DD BUS8.%LL)

W.I1.Walker D. L.McLean C.A.B.ancne.

12, 15 
nés 1017. 28, : 

15, 17, . OTTAWA'

PKKS DK L'HOTEL
Martin O'Gara, O. R.

GANTS TRICOTÉS 
GANTS TRICOTÉS 
GANTS TRICOTES

Hotel • Riendeau
Te:iu sur le plan Européen et Américain.

s tricoté# pour Daines et Enfants re
edi ; pour Enfants 20, 25, 84, 88, 42, 

Dames 85, 42, 50,et (H) cts 
55, 07, 95 et 98

64 UE ST GtBRIFL, IWONTB-ILr;
L’IMPERIAL WAKKHOUSE dnmmeni servie des prémisses île la saison, 

prépar e par tics eui<l nie's françnh de premier 
ordre. Repas A 'otite heure 

On trouvent i-vnstanime t fl cet êtaMiss®-
elgares !ll?ü mx™ 0^Os’EPH REIND.'aY:',6"”

GANTS ET MITAINES DOUBLÉES 
GANTS ET MITAINES DOUBLÉES 
GANTS ET MITAINES DOUBLÉES 
Complète variété de prix en Gants et Mi

taines doublés, en réception ; Mitaines 50, 
55, G0, 65, 67, 74, 80, 80 et $125 h

L’IMPERIAL WAREHOUSE.

Propriétaire GnO. McLAURIN, LL.lt
AVOUAT, Etc.

Bureau : 19 rue Elgin, Ottawar:0B.DE GOK
LITHOGRAPHE, GRAVEUR,

.CLICHEÜR et MEDAILLEUR 
H.t HVK Mr.Tt AI.I'K

J. P. FISHERsuccursale de la^ maisonNous sommes

Avoeat, Solliciieur, Etc.
r la Cour Suprême, le Parlement les Départements Public*.. ,

Scottish Ontario ( hamben, Ottawa, O

IMPORTE PLUS I)E GANTS 
dans la Puissance. Nos gants ont la repi 
tion d'être lions et nos prix en certaine: 
qualités sont même plus bas que dans le gros 

L’IMPERIAL WAREHOUSE.

Agent pon

JHH \ A CIE 
Plombiers, Poseurs d’Appareils à Qa? 

à l’Enu Chaude et à la V ipenr
(basse et haute ; rersion).

Gants Récemment Regus
TA VLOli McVK.li:

AVOUAI, atlLLlWTliU. sicIMPERIAL
WAREHOUSE

Tous les ouvrages sont exécutés août 
notre direction.

Les ordres sont remplis avec prompt
— BUREAU : —

„Seottlab Ontario Chamber*, Ottawa,

STlWMI, CHHÏjüü 4 GüOFflt/JULIEN A CIE, ; 
466 rue Su sox.

AVOCAT*, SOLLICITEURS 
Agents pour >a Cour Supreme et le Parlement

Chambres Union, 14 rue Melcalfe, Ottawa, Ont
F. H Chhyslk»

TOUJOURS K N MAGASIN,
TOUTES SORTES DE

SAÜCÏ SES ET BOUDINS
100 RUE SPARKS, OTTAWA

0 k PLVUVt McLkod Stbwart
Km irra.M et eu détail eliea •I. J (ÎO.'IFHKY

CHARLES MICHON,
Elal No. 3, Marché by. VALIN A CODESUEDE DE PiNUS A vocal*, Solliciteur*. K te.

BLOC EU A N, KUE SPARK»'
vis-à-vis I’HOlei Rursell.

A t (-mire à lion marché
POOR les HE- Portes *1 chassis bois pn paré, moulures, 

vi 1res peint s, huiles', pei titres, 
rournitun*s de chaussure' t

U lMMHH.tltli
38 rue Bosse er, près du bas»

Bradley S Snowcuir et
h zMar.iue de «minierce

R. A. Bradley. à T. tino*.
siu du Canal

Unguent
Pour le hémorroïdes it terr.
La g ié isi n n munqu*1 jan 
dulre après qu- Iques applica

SUI’PONITOIKK PINLN-Pour j
hémorroïdes tiv c êcovlemenl inlerue de 
saug. Remède et préventif -ûn.

principaux in ré be us d ‘ c- :*•- 
la g qui me ;i ure^/lu Pin bla c du

Mis en bolus séparées.

11 > li s
, Argent & prêter

ïï°',ï™ i CHAS. DKSJARDlNif I— ' A e p. c. avec privilège de 
un tempi. /

GCJNDRY & POWELL
Avocate, Solliciteurs, Etc.

Mm ch nd à commission agent géné
ral d'assurance sur le feu, la vie 

et contre les accidents Agknts voir i.a Conu Sue. 6>:g bt lis
Ütl-AIUKMKNTH.

Bureaa: 25 ne S’tiis en lace à i’ilntel Cesse!COMPAGNIES UK PREMIERE CLAt-bn,’
mède est

Arthur W. G unary. .F. C. Powell.
Ca"ita.\ minis an-tlfla de SIM 000 000 1

F. F. LEMIEUX
Avocat, Sol icitcnr, etc. Agent pou 

Suprême, le Pari, ment et les D 
meats • ublics

Bureau : 744 Rue Sparks, Ottawa

us mmm; r la CourBUREAU ; 107 RUE SPARKS 
en haut meme porte que le Dr, C. S. Martin 

Dentiste^
— PREPARE PAR —

LFS fi! ILLEUSS 
OU LITFS OS ilÂBBÜSl’iiuis Medical to., J. T. JULIE N

273 RUE ST PATRICE

T. G. Briffham e ucc^soeur de .1,
Br wn A Cie 
Blo Russe.l

VITRIER, PEINTRE
DEtORATHJK,

TAPISikhfcTfcLAdCHISSEUR.
ae^tOttawa. Ontario. UB SI’AKHS

Tout ouvrage exévnié av-c soin rt prom-i. 
ttudeCHARROISEMPLOYEZ Mme LKTCJi,485 rueW» lliA F(lUBNAlSE, «• Egg,” -N t," - Stove."

est 1 m- ilb ur charbon mou Améric in 
Chai bon Extra lin ,et doublemer.t tamiser, 

venant d s mines de Newcastle.

“rAge r la vente des co. sets 
itisl et at'.rt s ge .res.

Linge de corps confetti:iné sur command*
StarY;

LES PURES----- MLLB COLLINS VS;GS0. F. THOMPSON
27, rne .Sparks. crûment < omplei d’articles de mod-i 

bas prix, 3101ne W. lliugton, Ottawaà trèsPeintures-
FAITtS FAI HE VOS UUHiN XgKKIüA:4 

PLOMBIER SANITAIRE 
Spécialement recommandé pour le posag 

des appareils de chauffage.
No 106 Rue LYON, OTTAWA

Delayees- PH0T0G RAP HIES
■Toutes— 
—Prêtes

— en —

COSTUMES D’HIVER
J. STF.WAKT

Scènes appropriées. Tout 
de première classe

AU STUDIO DE

Vrpent» ur provincial et ingénieur civil, 
bureau audessus de la pharmacie Mc
Carthy, 284 rue WELL1N JTGN, Ottawa

DE

HOWE WALKER McLEAR & BIM.ir
PITTAWAY & JARVIS avocats;

Sollleltenr*, Procnreura, Agcnb Parle, 
meutalree, Molaire*, Eta. K te.

No. 34* RUB ELGIN, OTTAWa. 
________fDevant le Kuseel.,.

117 KL'E 8PARKSEt un bon et durable peinturage 
sera le résultat. lélèphonr JM»I

E. A. LEPROHOiMEDITION COMPLETE AKCHITEU. .
BUREAU: VICTORIA CHAMBERS 

2ème étage, chambre No Br
Hénidence, 20* nip Daly, Ottawa!

N. LANDRY
OFFICIELLE

— DL DEBAT tUR —
Plombier Sanitaire

posHi. iïstmi z ü iL7. n pn I B PR0FK88BUR GAGNON donne U 
-Li sauté au moyen d'un REMBDB SAl « 
V GB et d'une découverte importante pour 

Tout le monde 
nue eeu e maladie dans 

une racine ou onn 
■on*sera Qaesox,

Et à Eau Chaud , Etc. v
guérison de ia Cathaire 

sait qu’il n'y a pas 
le monde sa- s qu’il y ait 
herbe pour la gnérir. P 
289 me Da>housie.

128 KUE ItlI'KAI', OTTAWA
HR1X MODERES

Han* In t'hnmbre'dM Commune*
OTTAWA, 3IAK8 1889

HUi JNSOJS&ULPlUX >traAN DEMAND' —Un bon agent voyageur 
U pour le comm rc « de vil'e. Ko pli 1 
c* nstant. Avantages parti* nliere i ceux qui 
c mmenceront maint cant. Articles spt» 
ciauz. Ne tardes p. a Le sali i e compte 
du t render Jour. BttUWN BROS., but» 
•erymeo, Bochesur, N. Y.

GRAINETIERS et FLEURIS V 
Marc liandb de tontes men e*. Jardinier 3 

et potagère*, bouquet» de fleur , plantes a 
toutes sortes d’ouvr.,**! -n fleuri p ,ar «ér 1 
montes de mariage ou 1 «turremeet, au# spj

— EN VENTE ;CHKZ —

P. C. GUILLAUME
Ru« Sussex US Soe„81d» e. Uttiwi 0x(

1

s’empareront de la dikiou verte vraiment mer
veilleuse de Sydney King pmi r organiser des 
loteries de mariage.

Au Brésil
Londres, 9 déc —Le comte Preto, ancien 

président du conseil des ministres dn Brésil 
nous l’empire, et qui acte exilé lors de la
proclamation de la république est arrivé à 
Ténériffe, par voie de Saint-Vincent. Pen

sé jour en ccttc dernière ville, il a
eu un entretien avec l'ex-empéreur dom Pe-

Le vicomte Preto a fait, de la révolu
tion, un récit qui concorde avec les détails 
déjà publiés sur ce mouvement.

Un steamer venant du Brésil est arrivé
aujourd'hui à Lislwnne. Par ce navire, on 
a appris que, lors de la proclamation de la 
république à Para, les 
valeurs ont demandé à avoir une part 
dans le gouvernement mais qu’on la leur a 
refusée. La garnison et la majorité des ha
bitants de Bahia ont d’alxml refusé de re
connaître la république, mais ils ont cédé 
plus tard en apprenant qu'elle avait été ac
ceptée partout ailleurs dans le pays.

Le gouvernement provisoire du Brésil a 
adressé une dépêche aux Rothschild pour 
*cur demander de lui continuer leur appui 
financier. Les Rothschild ont consenti à la 
condition que l’union serait conservée et 
l’ordre maintenu dans toute la république.

Le baron de Penedon, ministre du Brésil 
eu Angleterre, vient d'être révoqué et son 
nom a été rayé des contrôles du corps diplo
matique brésilien, à causa de son attitude 
hostile pour la république hrésillienne, at
titude qui était une injure pour l’Etat. Il 
sera remplacé par M. Itajuba.

D0111 Pedro, passera l’hiver à Cannes, où 
il habitera la ville de la Tour Maubourg, 
qui est une amie de l’ex-impératrice du Bré-

conser-

ail.
Londres, 9 dec Le correspondant du 

Daily X-irs k Lisbonne dit que le Portugal 
a l’intention d’entretenir des relations 
diales aveu la république brésilienne et de 
reconnaître le droit du peuple de choisir 
propre gouvernement.

8 D’HIVF.R 
VER 
VER 

S D’HIVER 
PALETOTS I) HIVER

PALETOT
PALETOTI’OTS D'HI 

l'OT'S D’HIPA LF 
PALET

lu!

Nos Tweeds pour habillements sont des 
mieux choisis. .

Nous invitons le public à veni • *ee 
examiner.

Prix Modérés. Rappelez-vous l’adresse

W. H. MARTI
TAILLEUR FASHIONABLE

133 RUE SPARKS
OTTAWA

Arrivant de GLASGOW Ecos- 
ît-e par le Steamer SIBE

RIAN
JACKETS BLEUS POV 

FA NTS ET GARÇONS
UR EN-PEA

JACKETS EN SERGE BLEUEPEAf
POUR ENFANTS ET GARÇONS

EN DRAPS BLEUJACKETS 
UR ENFANTS ET GARÇONS

PE
PO

De même qu’un

IMMENSE STOCK DE PALETOTS
avec ou sans .capuchons garnis 
de première classe et^bien 
ti'i'lés.

t,' Pensez-y un bon Pea Jac
ket à partir de 83,00 
tant.

en mon-

R M. McMorran
508 c 510 Rue SUSSEX

P,S.- iussettes a double tricot 
et Sous-H ements.

R. M. McMORRAN

M. LE DR. MCLAREN,
««d* vin Homêep*lhv

BS RUE ALBERT, OTTAWA 
l' le le français.

J. S. JUDE ROUTHIEB, B. A. Se,
ARCHITECTE El INGENIEUR CIVIL 

22 Rue Metcalfe, Ottawa.
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POUR QUELQ 
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La demande 
de 30 cts a ét< 
nous avons cru 
de notre clien 
ter une plus g 
que d’habitudi 
maintenant a 
l’avons trouvé 
à celui que noi 
r avant, de soi 
mande augmen 
30 cents la livr
$1.

STROUD J
109 rne Bliloau v

Ici s’étale le vn 
DLE DO. D’autr 
ou copier notre gen 
sel a n’empêche pas 
eock d’être le plus 
inier.

C'est un volatile 
ge, qui ne capitale 
sincère ami du sexe 
nemi redoutable d 
envahissent son doi 
apprivoisé et assez 
pouvoir devenir “ 
et cequiu’estpas le 
venir un perturbait 
tion Nationale de 
qu’est-ee que cela i 
Xmas et Articles d< 
de Modes choisis, 
Chapeaux à bon ma 
Biou.-es, Articles en 
sie, Casques et Bc 
Jupons, Pinafore et 
des prix IERÈSIST

Mesdames, sauv 
gent en allant où il 
chez WOODCOCK.

Fameux Magasi

318 RUE WE!

mais admis 
Sud et les

Jefferson Davis n’a 
la nouvelle situation 
avantages matériels qui en décou
laient comine une transaction lé
gitime pour ses sentiments blessé et 
pour ses prin ipes ir évocablement 
condamnés. Il a soutenu inflexible, 
ment jusqu’à son dernier 
dans le grand conflit où 
amis avaient été vaincus, le droit 
ô ait de leur côté.

UNE LETTRE DELEON XIII
Au mois de février dernier, a lieu dans

la salle académique du collège de cette ville, 
une grande assemblée en faveur du pouvoir 
temporel du Pape. jour que, 

lui et sesI»es catholiques qui y assistaient, et il y 
en avait de tous rangs et de toute condition, 
des ouvriers, de» marchanda, des avocats, 
des médecins, des juges, des députés, ont 
voté à l’unanimité des résolutions pur les
quelles ils protestaient contre la position 
faite au .Saint-Père et lui offraient l'hom
mage de leur sympathies, et à cette 

•^occasion, ils ont signé une adresse à Léon 
XIII pour témoigner de leur attachement à 
la citaire de Pierre et de leur dévouement à 
la personne sacrée du vicaire de Jésus-

DEPECHES DU SOIR
(Ser.ice Spécial)

Pin# de néeiirllé
Londres, 9 déc.—On va ajouter 1000 hom

mes à la force de police. Whitechapel sera 
l’objet d’une surveillance toute particuliè-

Dcpuie assez longtemps, le cardinal Si 
mconi avait donnu nom du Eruption

Rome, 9 déc.— Un léger tremblement de 
terre annonce que les éruptions du Vésuve 
vont augmenter.

Pape, mais Sa Sainteté a daigné 
même à S. G, Mgr. 1’ardievêque d’Ottawa 
pour manifester toute la consolat ion qu'il a 
éprouvée en recevant l’expression des senti
ments si catholiques de ceux qui mit assiste 
à l'assemblée mentionnée plus liant.

Voici la traduction de la lettre de sa

lui*

1/luHiieniH
Londres, 9 déc.—L’inflvenza sévit dans 

tout l’est <le l'Europe et prés d’un demi-mil
lion de personnes sont malades. Le mal 
est rendu à Berlin.

On croit qui passera en Amérique.

TouJoii'N le l*u

Sainteté qu’elic a voulu signer de sa propre

A nuire Vénérable Frère.
Mgr J. T. Duhamel.

A rchevèque d’Ottawa New York, 9 déc. Le feu a détruit les
Léon XIII Pape

Vénérable Frère* pal ut et bénédic
tion Anoslqlique.

Les sentiments d’amour et de dé
vouement que Nous ont manifestes 
récemment les Présidents de l'as
semblée solennelle tenue à Ottawa, 
dans leur lettre à Nous adressée, n a 
pas peu soulagé notre cœur oppressé 
chaque jour par de nouvelles don 
leurs. Ce n’est, verte 
petite consolation ni un legei 
cissement à nos sollicitudes et à nos 
afflictions, quand Nous voyons une 
grande assemblée de catholiques 
dans cette noble vile, en l’enceinte 
même du l’Université que 
avons dernièrement érigée, coura
geusement alii finer les d oils du 
Sa nt-Siège foules aux pieds, et des 
membres illustres et éminents non- 
seulement du clergé, mais aussi du 
Sénat et de la Chainin' ■ fédérale, en 

publics, proclamer haute
ment ces droits contre es opprett 
senrs de notre principal civil 
lettres Nous ont apporté encore une 
autre chose qui Nous i été for tag ré 
able: c’est qu’on y a ajout ; fort 
sagement qu lques remarques où 
sont discutées à la fois et la force et 
la nature de la loi par laquelle le 
gouvernement italien, après 
réduit le Pontife en servitude, a pré 
tendu protéger sa dignité et sa li
berté, et de la nouvelle loi récente 
qui, sous prétexte de réprimer les 
crimes, attente à la liberté de tout 
le clergé. Ces voix indignées et 
toutes celles qui s't 
vers catholique contre la condition 
indigne, intolerable du S ège Aj 
tu. ii j ne et de l’Eglise, elle-niènie 
sont un témoignage unanimed’ener- 
giqueréprobalion e; Nous le voyons 
avec la satisfaction la jilus grande. 
Aussi accueillons-nous en toute gra
titude ces protestation et 
(pour notre cause); ei 
rable Frère, Nous confions le soin de 
leur témoigner au plus tôt cette bien
veillance du Saint Siège envers 
tous Fn même temps, Nous prions 
Dieu de regarder d’un œil favorable 
l’Eglise d’Ottawa et ses fils, chain 
pions intrépides do l'honneur et des 
droits de l'Eglise romaine ; et, en 
témoignage de notre amour,N oùs 
donnons avec effusion la Bénédic
tion apostolique, à v< us, vénérable 
Frère, aux présidents de rassemblée1 
d Ottawa, ainsi
tout le peuple commis à vos soins 

Donne à Rome pies 
le 8 septembre 188!) la douzième 
année de notre Pontificat.

docks et les sheds a fret de la ligne Natio
nale et quatre employés ont été brûlés à

I.es pertes s’élèvent à $250,(XX),(K).

l.eiIflnntlNnvI»
Atlanta, 9déc, --On bc propose de sous- 

r la famille de Jefferson 
ssé $41,000.00.

I/.. Uni( ronlii
Chicago, 9 déc — Ia dernier avocat de la 

défense a terminé son plaidoyer. On attend 
la charge ;lu juge, laquelle, dit-on, sera 
très forte.

On a trouvé à Milwaukee les habits ensan
glantés du malheureux Cronin.

IlruiNe de la toll*
St-Louis, 9 déc — La petite ville de Gal

latin (Missouri) a été mise en émoi par un 
drame sanglant. Un nommé John Bright, 
renvoyé récemment «l’un asile d’aliénés sons 
le prétexte qu’il était guérit, a été pris d’un 
nouvel accès de folie furieuse, et s’étant em
paré d’un grand couteau de boucher a es
sayé de tuer sa femme et a décapité son fils 
Albert. Le fou, son couteau ensanglanté à 
la main, donnait la chasse à plusieurs en 
faute dans les rues de Gallatin et essayait de 
tuer toutes les personnes qui se trouvaient 

passage,lorsque le marshal delà ville 
qu’il avait aussi attaqué, l’a très grièvement 
sinon mortellement blessé à coup de revol-

crire 8l(X),(XX) 
Davis lequel

pas uneS

discours

Ces

Tentative diabolique
Philadelphie, 9 déc — On vient d’appvcn- 

tentativc vraiment dialxdique a
été faite récemment pour empoisonner les

lèvent de l’uni

professeurs et élèves de l’école normale de 
l’Etat de Pensylvanie, située à Indiana. 
Tous les professeurs et 40 élèves, sur 850, 
ont été gravement indisposés et n’ont été 
sauvés que grâce à la promptitude à laquelle 
les soins nécessaires leur ont été donné». 
Ce grave incident a été tenu sect et pendant 
plusieurs jours afin de faciliter 1 enquête ; 
mais il n’a pas été possible jusqu’à présent 
de découvrir les coupables.

ii lu vers. W' .
t a vousêVene-

1 n roman de la vie réelle
Pittsburg, 9 déc. Un mariage des plus 

romanesques a été célébré ces jours-ci à Ni
cholson) Pennsylvanie). M. Hector Stephens, 
un vieillard de soixante douze ans, a épousé 
Mme Mary Ross, âgée de cinquante-cinq 

M. Stephens avait pour garçon «l'hon
neur, son propre fils, âgé «le trente-neuf ans, 
et Mme Ross avait pour «Icmoiselle «l'hon
neur sa petite-fille, âgée de vingt uns.

Il y a quelque quarante ans, M. Stephens 
et M. Ross s’ètaient fait la cour et avaient 
déjà formé le projet de se marier. Mais, 
par suite «le la disproportion qui existait en
tre leur âge, leurs parents s’étaient opposés 
à leur union. M. Stephens était parti alors 
pour le Nevaga, oû il s’est marié et a fait 
fortune, tandis que sa fiancée, restée en 
Pennsylvanie, se mariait aussi de son cô-

qu’au clergé et ü

St. Pierre

Léon XIII, Pape

De tous les hommes qui out joue 
un rôle cou idérable dans la guerre 
de sécession, aucun, à l’exception 
peut-être du général Lee. n’a eu une 
personnalité aussi accentuée que 
Jefferson Davis, l’ex-prési.'.eut de la 
confédération du Sud 
ceux qui survivent ne s'est renfermé 
inflexiblement comme il l’a fait dans

té.
Mme Ross, ayant perdu récemment son 

mari, et M. Stephans sa femme, les anciens 
amoureux, qui s'étaient perdus de vue pen
dant tant «le temps, se sont mis en corres
pondance, et, ayant senti se réveiller 
leur ancien amour, ils se sont enfin ma"

Vieilli (le

l’attitude hautaine d'un vaincu irré
conciliable, 
tuaire de sa conscience qu’il croyait 
infaillible, il est resté lu dernier 
représentant du dro t de sécession 
dont il avait fait son crodo et avec 
lequel il if admettait aucun compro
mis. On peut dire qu'avec lui 
meurt ce qui survivait encore du 
principe de la guerre civile améri- 

L , mort ferme, en quelque 
sorte, une période historique dont il 
fut la ligure dominante et le type 
le plus caractéristique.

Beaucoup d'hommes qu ont occu
pé une place éminente dans la cou 
fédéra lion du Sud se retrouvent

Réfugié dans le aanc- I.a I oterir dn mariage

St Paul, 9 dée.—Il ne s'agit pas ici d’une 
métaphore, mais «l’une véritable loterie 
organisée pour marier un célibataire endur-

Deux fermier» aisés «le Newport, comté «le 
Washington!Minnesota), les frères XX illiams

cussion
ce publi«‘‘»dans un journal de la région et 
dans latpiellc un célil>ataire demandait 
femme. Or, William King est un céliba
taire endurci, et son frère «issayait vainc- 

«lepïie longtemps de lui persuatler de 
se marier. “ Ce n'est pas vous, lui a-t-il «lit 
au sujet «le l’annonce en question, qui dé
penseriez «le l’argent pour demantler une 
femme par l’intermétliaire des journaux. ” 
William s’est fâché. Mais finalement son 
frvre lui ayant parié 500 dollars «pi'il ne cou. 
sentirait juts à épouser la femme tirée au 
sort, sur les cent premières qui mettaient 
«les annonces dans le journal pour demander 

mari, XX'illiam a accepté le pari et un 
contrat en bonne et due forme a été rédigé 
par devant notaire.

Un numéro d’ordre sera donné à chacune 
«les femmes qui annoncera dans le journal, 
et lorsqu'il y en aura cent, le tirage se fera

King, ont eu ces jours-ci une dis 
plus vives au sujet d annon-

aujourdiiui dans des positions éle
vées soit dans les affaires publiques, 
soit dans la vie privée 
ont accepté le nouvel ordre de chose 

de la consolidation de l'Union 
non pas seulement connue la con
séquence forcée d*‘‘*la cause perdu 

’ mais encore comme le point 
départ d’une ère nouvello qu. anne
au tissait lesillusionsdont ils avaient 
été bercés, mais qui n’était poil 
sujet de désespérance pour l'a 
de leur pays. Ils ont vu, en effet, le 
Sud, qui avait déployé tant de foi 
et tant d’énergie dans la guerre, 
s’armer d’un nouveau courage et 
d’une nouvelle vitalité pour reparer 
les ruines et reconstruire sa fortune; 
ils l’ont vu renaître à la prospérité 
et se sont raj proches des vainqueurs 
pour concourir avec eux à consti
tuer une puis ance plus progressive 
et plus riche tpie jamais, et ils se 
sont résignés a eu accepter la soli
darité en en partageant les bénéfi
ces;

Mais tous

al.

publiquement. Pour gagner le pari, Willi
ams devra épouser la femme désignée par le
sort, quels que soient, d’ailleurs, son âge, sa 

nalité, sa religion, etc. Bien plus, si 
1 i femme n’accepte pas, on recommencera le 
tirage jusqu’à c# qu’on en trouve une dis| o 
sée à épouser Williams.

La nouvelle de .’organisation de cette lo 
terie ne peut manquer de faire seneatior, e 
il est probable, «lit-on, que les agences ma
trimoniales, si nombreuses aux Et*te-Unie,

7" -
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ECHOS DU JOUR

l Le Czar de Russie est gravement mala
de.

Etats-Unis 289,(XX),-f II s’est fabriqué aux 
000 «le cigarettes de plus qu’en 1888.

Chamlierlain fait des vœux pour la réunion 
«les gladshmiens et «les lilx-raux «lissi-

Les soins médicaux donné au feu roi du 
Portugal ont coûté $60.000.

De nouvelles réunions ont lieu dans les 
circonscriptions françaises «lu Manitoba pour 
protester contre l’abolition des écoles sépa- 

ct de la langue française comme langue
officielle.

M. Thomas Chapais, rédacteur en chef 
du Courrier du Canada, vient d’être élu 
président du Club da la Presse de Quét>ee.

Mme Albani est partie mercredi soir pour 
Chicago oit elle «loit passer <|itatrc semaines 
De Chicago elle ira au Mexique et en Cali.

Nous avons reçu le premier numéro du 
Clairon, petit journal hebdomadaire dont 
les jeunes libéraux d# Montréal vont faire 
leur organe. Nous en rejiarlcrons.

Le télégraphe apporte aux journaux du

passé au Brésil. Tout cela est forgé par les 
réactionnaires portugais qui songent, mais 
un peu tard, à préjuger les populations con
tre la nouvelle république.

rapport fantaisiste de ce qui s est

e en ce moment une édition 
. les deux langues, des «lis- 

M. Laurier d#puia

On prépare 
complète, dans
«•ours «le l’honorable
1871.

Une «léputation «le citoyen de Montréal 
a eu une entrevue avec le premier ministre, 
au Hiijet «l’une ex|H)sition à Montreal, 1 an 
prochain.

Au congrès «les Etats-Unis, M. Hoar a 
proposé que le comité nommé pour 
per des rélatbns avec le Canada soit couti 
nué. Cette motion a été adoptée 
testation. A venir justpi’à présent, ce co
mité a peu fait, mais |>eut-ètre entrera-t-il 
dans de# voies plue pratiques cette année.

jours, à Qué
bec, des écoles du soir pour les ouvriers. Ce 
mouvement en faveur «le l’éducation, inau
guré par une conférence «le M. A. T. Lépi- 
ne, M. I’., «levant les chevaliers «lu travail, 
est devenu très populaire.

On va ouvrir dans quelq

Le conseil municipal de Boston a voté 
indemnité de $8,(XX) j>our chacune des

familles des cinq pompiers qui ont péri dans 
le désastreux incendie du 28 novembre der
nier. Bravo !

M. Tardivel qui vante tant son indépen
dance s’est laissé forcer la main durant la 
lutte à Riinouski et a dû envoyer la dépêche 
suivante :

G. Amyot, Ecr., "
Riinouski.

Je n’oppose pas le gouvernement Mercier, 
je suis en faveur de sa politique sur les ques
tions religieuses et nationales.

J. B. Tardivel

Le Pape de demain, ce livre qui faisait 
grand bruit mf-nic avant son apparition, est 
aujourd’hui en vente.

L'auteur, M. Jean de Bonnefon, sous pré
texte «le défendre l’Eglise, attaque dit-on 
d’une plume cruelle les plus hautes person
nalités. Des discussions vont s’élever vio. 
lentes autour «le cet «ouvre. Depuis long
temps, aucun livre n’avait soulevé une 
telle émotion dans les milieux catholi •

Le Monde (Catholique) de Paris l’annonce 
en vente.

Le bruit court à Québec,<lit la Patrie, que 
MM. Garneau et Shehyn auraient découvert 
à leur arrivée en Angleterre, que les person - 

qui se sont occupées de la conversion 
de la dette municipale «le Québec, avaient 
également préparé les voies pour opérer, <le 
la même manière, la conversion de la «lette 
provincial», en laissant deux ministres
la gloire de cette opération.

On ajoute que M. M. Shehyn et Gar- 
peu flattés <lu rôle qu’on avait

voulu leur faire jouer, seraient disposés
à envoyer leur démission, à leur retour à 
Québec.

Notre «xmfrère du Progrès de Windsor 
est très indigné de la conduite «pie nous te
nons depuis quelques mois.

Il nous est certainement bien agréable 
d’apprendre que nous avons été parfois du 
du goût de notre confrère mais cela ne pou
vait pas contmuer indéfiniment.

Sa dernière indignation est appuyée sur 
eon amour pour M. Mercier.

Nous disions, il y a quelques jours, que 
l'agitation Riel soulevée par M. Mercier, le 
règlement des Biens des Jésuites avec l’obs- 
tentation que le Premier Ministre a voulu 
y mettre avaient ruiné labonneentente entre 
les diverses races et les diverses sectes reli
gieuses de la Puissance. Nous citions com
me exemple les insultes faites à sa Grandeur 
Mgr Walsh de Toronto.

N’en déplaise au Progrès nous soutenons 
qae les appels faits an fanatisme dans la 
province de Québec par M. MerciéT " et ses 
amis ont attisé le fanatisme dans Ontario.

Et voilà tout.
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4 VIS. Hi vous avez quelqu'ohjet à vendre 
M |Kfiir argent (•«implant ou / «liangis lai* 

votre adresse chez A. B. X udonald.
I ’ i ■ i > ■ ni.

PI6E0H
I

RUE RIDEAU

FI6E0N
I

RUE RIDEAU

Pour argent comj
«'•changer Un poêle " Prescott ” 2 ni h 
toile, 0 ixrile» de passage, 3 poêles de « 

2 poi-frs imitation de cheminé, 2 
servoirs à l'huile à la Sulle d’cncim Mac

VENDRE A

47 rue Kidt

DEMANDE 
lu Oanndii depuis

Faisant desVENDEUR 
T allai res dai 
notre réputation et notre renia msabilité 

•lit bien établies. Nous payons un salaire 
et les dé|N‘iiseH dès le démit, 
satisfaisant.Pas hesoin <V 
laide. Ecrivez pu . 
qui sont très liln 
en «*ngiq ement

Rkféhrnckh 
ltradstreet ou 
liien connues dus 
que Standard, <"

CHASE BROTHERS COMPANY
PEPIN f.KINTE

( Vil.BORN B

æ
raies, avant 
d'autres niaisons,

commerciales do 
inn, Wiinaii A ( 'ic., 
es «l'affaires, ou ban-lilim

A. B. MACDONALD
I.K ( Kl.MIKE KNOANTKI H 1)KH HAM'S l»K I.A 

IIASII.lyVK.
mouldes, effets de 

' on, propriétés immobilières etc, etc. 
Satisfaction garantie dans tous les «

tU années d'expérience le place à la 
i courtiers de la ville, 

plus grande eontideiice oliservee dans 
toutes transactions.

Vente A commission

U

Adresse, Bureau 47 rue Rideau.
Domicile 253 rue Nicholas.

A VENDRE Sur les rues 
Stewart, Théodore, Waller, 

Avenue, l.isgar, ( 'ooper, 
brod. Neville, Alice, Ann, 

ch, St Patrice, Mur- 
orge, Rideau, etc. 

S'adresser à A. R. Macdonald.
47 rue Rideau.

A ISDNMsi'iig, liai y, 

nias College 
('unilie.’land, NV il 
Elgin, Florence, Chili» 
ray, Colmurg, Y’oik, Oc

I
Nich

^ VENDRE 

bureau «I

Deux cotta 
Ville Centrale, h i

S'adresser à A. R. .Maedon

lalo" 'duminutes

sld,
ideaRi47

i VENERE, 
ri re classe, bonne 
blés etc, conditions

Une laini Lingerie de preniiè 
lence, remises, éta

aid,S'adresser h A. R. Maedon

A VIS.—Si vous désirez vendre par 
H votre ménage,d’une manière avantageuse, 

s à A. R. Macdonald.

Rideau.

adressez
Encan leur de sa M

A VENDRE. Deux tables de billards» 
Billes pour table «lo pool, chaises, Ru- 

Peintures, Une salle de billards coin
piété, aussi une salle à louer.

S'adresser à A. R. Macdonald, 
Kncanteiir et agent d immeubles.

47 rue Rideau

il très intérêt 
i 1321» u-ts.liili 

nils dans la 
léle Comment vous giv rir vous-mêmes 
et che* «»u». Port 
Dr Nicholson. 3(1. St

pamp 
Traité

<4u «rie -u
hl"t il1 iiilid d 
jur m Surdité, Hitu lé

Gels. Adrfranco,
Montreal

VENTE AU PRIX COUTANT 
VENTE AU PRIX COUTANT 
VENTE AU PRIX COUTANT 
VBNF.K AU PRIX COUTANT

POUR QUELQUES SEMAINES 
POUR QUELQUES SEMAI N )S 
TOUR QUELQUES SEMAINES 
POUR QUELQUES SEMAINES

$30,000,00bonne. Le résultat est que Ontario expédie 
i d'immenses quantités d'avoine à Saint Jean 
N. B., et dans d'autres centres de l’est. (>n 
a jusqu’ici expédié environ 480.000 niiuote à ! 
Saint-Jean.

— Des inconnue ont empoisonné le Iwxn 
chien Terrenenve «le M. Latour, de la 
de l'Eglise.

— L'inauguration officielle du pont du 
Canada Atlantique au Coteau ee fera le I 
de janvier 1890.

BIST

BOTTES ET SOULIERS MAINTENANT VENDUS 
-A_ X/TT] 1ST Cl A 1ST

AU No. 61 RUE RIDEAU
I .a vente commencera tous le •irs il 7,30 hrs.

A. B. MACDONALD, Encanteur.
P.S. -Durant le jour les marchandises sont vendus des prix réduits.

Ans s|»trsttenr<i
l'es observateurs out constate qu'une 

grande quantité d’abeilles est détruite cha
que année par manque de ventiilation. Les 
al>eillee respirent, et par jonm-qneut elles 
ont besoin d’air outre cela, si la ruche n 'est 
pas suffisamment aérée, l'humidité qui s'ex 
haie .les abeilles s'accumule au haut «le la 
ruche et se congèle par un temps froid ; s’il 
vient un temps plus doux, l’eau fond et tom
be sur les gâteaux et sur les alteilles ; que 
le froid survienne de nouveau, ces dernières 
deviennent toutes transies et succomlieut 
par la suite en grand nombre.

Il est donc indispensable de ventiller les 
alteilles ; mais cette ventiilation ne doit pus 
être trop brusque car la température, «lu 
rant l’hivernement, doit être toujours lu 
nn'-me ou ù peu près. Tout changement su
bit excite les abeilles et les porte à sortir «lo 
l’état «le torpeur où elles se trouvent et qui 
leur est naturel durant l’hivernement.

Qnl le we»n T
C’est la question que se posent nos 

cats en désignant la position d'avocat du 
comté de Carleton, laissée vacante par le 
juge Mosgrove. Plusieurs noms sont men
tionnée et ceux qui les portent n’l'qfargiicnt 
aucune démarche po.tr réussir.
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NOUVELLES LOCALES ip'fl d Ce*Le rapt du •* Kambler *•
Nous Avons eu le plaisir «le serrer la main 

* notre sympathique ami, le vapt Voit ras 
qui vient de terminer longue et hetireu i*o itqi ui m: pa»

Aller voir les belles f l-'fies 
remues à la maison (MALO,
A Ce.)

se saison «le traverse entre Ottawa et Hull. 
Bien que le capt s’ennuie 

bateau et de sa

vehement 
Al V\l<'l't'È ETABLIES AUpetit peu «le 

de marin, il avait la Ho 21 Rue York, près de la rue Sussex
PAR LE-----

bonne humeur qu’on lui connaît- Le cadeau 
et la jolie a»lresse qu’on lui à présentés jeudi 
n'étaient pas non plus «le nature à l'attrister. 
Nos compliments.

—Pianos et harmoummis à bas prix 
conditions faciles chez A. C. S.

-, 67 rue Sparks.
Nord In

ETOFFES A PARDESSUS de toute 
les nuances possibles.

ETOFFES A PARDESSUS faites 
COLLERETTE de liante

CAP. WILLIAM McCAFFREYOlil'nalre
Nous avons appris avec regret la mort de 

M. H. F, Bronson l'un des pionniers du 
commerce de bois «lans notre région. ("«si 
l’apoplexie qui a mis fin à cette carrière si 
abondamment remplie et si active aux Etats-

Etof-II (V\ (Aut refois hôtelier, rue Qnren)fe à Pardessus CAPU( 
FAITES RIEN

No. 143 Rue spin ks 

il tin s de ourdites pour gai n 
pas piquées des ver*. 
Ottawa, ils valent lu 
MA LO, BEAUVAIS

f.
- qui ne sont

•s, chez
'o, 14S Rue Sparks.

J’attire l’attention (les hommes d'affaires 

le fait que j'ai ouvert une 
ligne d'affaires à Commission à l’endroit ci- 
dessus désigné.

Une prompte attention sera accordée k 
toutes affaires A moi confiées.

en Canada. M. Bronson a fait 
beaucoup de bien et son souvenir vivra long et autres

lu Stock de Ran 
Au M

Sparks, Fournier i

I. A BEAUVAIS 
réal. maintenu 

MA LO 
invite toute

Ayant lui-même fait tous le» achats avec 
avantage dans le mois de juillet durniei 
quand il est entré en société avec M. F. \ 
Malo. déjà bien connu du public 
L’assortiment 
tier en fait d

and sacrifice 
. P. PelletieiElection

L’union Typographique, No 102, s’est don
née les officiers suivants : Président, M. M. 
Farrell ; Vice-Président, C. Peachy ; Sec-fi
nancier, A. Lavigne ; Sec correspondant, C. 
Close ; Sec-archiviste, A. Choquette ; Tré
sorier, C. Bettcz ; Membres du Comité Exé 
cutif M. M. E. Alaire, Maukell et Met 
Membres du Fonds de Secours M. M. J’ 
Jacques, J. B. Dionne et A. Porter ; Syndic 
de ce fonds, C. S. O. Boudreau It ; 8y ndic 
de l’Union. L. Maloney et C. Pepper 
Auditeurs, J. I .arose et J. Mack ; Sergen,'. 
d'Armes, N. Lepage.

H 2 * R.!. IT
' autrefois 
ié de lu maison!‘ BEAI

ne l’ont pas encore connue à lui

U VAIS H (O

Produits de toutes Especes, Fruits,
ETC., ETC.

Capt. W. N|cC/\FFREY.(l’Ottawi
no>» bum

tofb-s pour \ rilom
[ms sur (tasse par nu une iiutii 

1 lassant sur la Rue SPARKS
mes ne sera

ici
maison, 
arrêtez au Manufacture d’Etoffes en Laine

l «H hkvki:»Lu delicti
Les directeurs de l’Association de l'Expo

sition centrale ont eu une assemblt'c 
comptes des deux dernières expositions ont 
été soumis.

DE
(•(iinplet en Capots 

tisses, Robes pour voi

Un assortiment 
M linteaux,
Manchons, ( 
turc, Souliers liions, 
dus prix extrêmement bus chez Joseph < 
114 Rue Rideau.

NEW-EDINQBURQHDolmans, < 
'ollets liusi

le
l»e eousigné offre maintenant leurs

Tweeds et Couverte»
qui ont obt<
1 inspection publique, 
fient compétition

< • - no escompte libéral est accordée au

La dernière a été tenue à une dut* tell 
les ii'.oissono

b- prix de la médaille, à 
et à des prix qui dé-que les cultivateurs retenus 

n’y sont pas venus, de là le «
Les nicettes de toute nature se sont vie 8

MarchantlimiH Sèd 
mde vente du Stock «1 
P. Pelle 

Rue Spark

s allez à la 
jeroute b-“t‘«ll

du
gn

Au Magasiticr 
s. Ivées à $20,658.02 et les dépenses à $30,025,34 

dont $12,000 pour travaux aux liâtisses 
déficit est «le $4,367,32, soit $2,254,82 pour 
cette année

W. tycCLYMOpT & Ci*.Le —De $3,00à $10,00 par mois sulli.->«mt 
pour acheter un piano chez A et S Nord 
heimer, 67 rue Sparks.

g&ÿ?] ni'S SOUMISSIONS ailles 
SVy/y U ées au soussigné et portant 
fy&Sf ii l'endos Smiyti uion pour J>t- 

henturm seront remues par la 
de la Cité d'Ottawa, au bureau 

la Cité, jusqu'à VENDREDI, 
jour de Décembre, 1880, à trois 

M., pour l’achat «le $12,107,19 de 
pour Améliorations Locales à 

de 10 ans et de $.5,100 à échéance 
différents règlements, dont 

particularités seront families sur applica
tion par le Trésorier de la Cité.

1 .<•« Ih'licnturcs ci-dose 
au taux «lecinq

a VendreLes recettes d'admission ont
été de quelques centaines de piastres plus 
fortes que l’an dernier.

Allez chez CURRIER, iss Rue R id 
10 Rue Sparks | 
ises, Tables «le 

Sette de salon et 
turcs pour Iallés 
Enfants

mPour couvrir le dgficit 
billet à 6 mois.

va négocier 
La prochaine exposition

Cadeaux de I Anet 1 
Cha FanlaisK

du chambre à coucher, Vois’ouvrira le 22 septembre.2
Un demandera un octroi au Conseil du et Sleight 

Nous vendons à bon ( orporatn 
du gre/liei

Dels 
éeliéan 
de 20

lComté d'Ottawa.
la VANTE 

de C.
jour 112 rue -Sparks

«lu S'J 
P PE

—N’oubl 
de RA 
TIER.
Fournier &

UE Roi
lagasin

Leal%’ola 1 ecommemeent
L’épidemie du vol se fait de nouveau sen-

uNOCl 
Au m

De vendredi à samedi trois places ont 
été visitées.

Mdme Harper, rue Maria, a constaté la 
disparition de 25 livres «le beurre.

M. '4’êtu, de la rue Kipg, s’est fait enle
ver 75 pieds de tapis.

M, McTavish, avocat de la cité n'a pas 
retrouvé hier un quartier de mouton acheté 
samedi.

Perception des Marches,
n

f «orient intérêt 
pour cent par année, paya-

Des soiimisxK 
des Perce)

By et We 
l’année I8H!K». s«

lis pour l'affci 
1,l ions d( * Mar 
llington durant

ition «le la ( it«

à l’heure de midi ci 
Soumission pour In

tir lans seront reçues soit pot 
«dite émirsion ou |«oiir 

faite de la
c'iST totalité de la 

partie, et la livraison Banque

l«t plus haut*I"" 
le 12 mission ni am 

ptee.
P. LET 
(Ireffie

d’Ottawa jusqu à 
Ik-cembre, lHhî), 
ixirtant pour eudoi 
Perception des Mar

.•cHhiiireiiieni
'* né *nr le ebemln de Montréal

Un fermier du nom de Alexander Spratt 
de Gloucester conduisait samedi à la ville 
un voyage de bois par le chemin «le Montré
al, lorsque son sleigh chavira. Spratt qui 
marchait à côté «lu voyage fut complètement 
couvert pat le bois et eut le

La mort a du être instantanée. Il fut 
découvert qtielq ues heures après l’accident. 
Le coroner a tenu une enquête.

Un voyageur du nom d’Antoine Chevrier 
est arrivé cet avant-midi à 1"hotel Blais avec 
une jambe cassée. Il travaillait au bois 
carré sur le bord de la rivière du Moine, 
lorsqu'il fut pris entre deux grosses pièces 
qu’il venait «1e scier.

Omission involontaire 
Dans notre compte rendu de la visite de 

Sa Grâce l’Archevêque d’Ottawa à la société 
C. M. B. A. vendredi dernier nous avons 
omis de la liste des orateurs de la soirée le 
nom de M. l’échcvin Durocher présidedt «le 
la Société Saint Jean-Baptiste d'Ottawa.

hés."
c soumission ne sera

la Cité.

blètics «le foi 
is par lTnsjiccti'iu 
information doit

uPréîidcn 
mise à la jHistc avant

Au Ottawa, 5 Décein b
moins «l'être fuite

rimees a
'pu tou t « 
d’être contemn 

lopin: enregistrée, adreswa 
coiniU': des March- s et 

di, le 12 courant.
Chatjue soiimis*ion 

somme ronde payable compta 
de dix pour cent du montant ibuniiHMoiiiK 
doit l'accompagner. Aucun chèque ne scia 
considéré comme dépôt à moins d’être fait 
payable à l’ordre du Trésorier de la Cité et 
accepté par quelque lianoue faisant affaire 
dans la Cité «l'Ottawa. Tel dépôt 
fiisqué au profit de la Cor]«oration si le 
missionnaire ou les soumissionnaires dont 
l’offre sera accepté refusent ou négligent d« 
signer le emit rat requis. Aux autr 
missionnaires le dé]rit *era rendu. 
l>it accompagnant la Houmission ai^ept*-* ■! 
vra rester en la possession de la corp< 

a appli.pi'- comme paiement parti 
1111 soumissionné. I^e monlan 

doit être payé dans 
jours qui suivront l'avis «le 
telle soumission. A chaque

DEMANDES PARTOUT
- —1 - One msnlrei» «md d'ordt 

«lune i--,'.foi-r 6-j J-rori lii" ,v l.i •«•ndror.N * 9*. »\rc
SU clunoe iKiuf vous d en av-ii 
’une pour n n. Cr>u|»ez < eci et 
envo>-ei nou»leâve< «/< enlim- 
tire c-.nime y ir^nne Que vous 
|*irs <lr l.onne fol, pour nos

«*4im n. SI lout est ciliv . Uivua el tel -jue rej-r*. sente, vous ponte* 
payer U difference et e«r*r U mens- Ire, sulrrmenl

obtenue, et
IHCO .LU

loit êtrec pour une 
et un déiH «z>^r.

™£.:Ï3

■L I verrons une JKruii«. Cel:o ■ n.outre e.l
IS'Ht'

_______  rJzïïJz
mBSMmÆnr/ . 9 HW «an riens- f-e'ie

voyt* voire ordre Imim '...',men( Celle «môm e ne (Mevllra
K /iifVSSSSU&SsIfS?.

1 nine-aire A i-.ih. crn« i^ui Lit oui celle sium.

Tel <1

d’.'i"

soumissionm IL, ni'

«attires courante 
tMjnsables conMintan 
l'accemiplissement re

etre apfyosees 
personnes 

porter gai 
«plis du contrat.

lui plus haute ni aucune autre soumissioi 
ne sera nécessairement accepté»

dedi
rants de

( oursle pelle*
(Présidence du juge O’Gara)

Thomas Guette, désordre, 20 et $3. Faute 
de paiement il va en prison pour trois ne-

J. Perth, pour refus de payer des gages, 
cause remise à huit jours.

Francis Lafand pour vente de liqueur.-; 
■a-» licence, rue Duke, cause renvoyée à 
demain.

Daniel Raspberry, ivresse, $2 et $1.

IKKRttSS
nous envoyons gratis uns Jolie

WM. P. LETT, 
Greffier de la Cité

Ottawa, 6 Décembre, 1889

Cil ITT Y & CO.

tailleurs elApolsAVIS AUX SPORTS

HOTEL BISSON ------DE-------
À Moiti- Chem"', Route «i'Aylmer ROP&IEThS F0MIEI.ESW. McLelIand, de New-Edinburgh, ay 

machine à distiller 
tans permis. $100 et un mois de prieon.

Liqueurs, Vins et Ciga: s de Itre. Qualitétnt en sa possession une
8 «UE RI41IN. OTTAWA

Till JU'Ill
La demande pour notre thé 

de 30 cts a été si grande, que 
nous avons cru, dans l’intérêt 
de notre clientèle, d’en ache
ter une plus grande quantité 
que d’habitude Ce thé est 
maintenant arrivé, et nous 
l’avons trouvé bien supérieur 
à celui que nous avions aupa
ravant, de sorte que la de
mande augmente chaque jour. 
30 cents la livre, ou 5 lbs pour
$1.

STROUD & FRERES
lO» ras Rideau el 173 rue Npsrki

f

Ici s’étale le vrai COQ A DOO
DLE DO. D’autres peuvent imiter 
ou copier notre genre d'annonce mais 
•ela n’empêche pas le Coq de Wood
cock d’être le plus huppé et le pre
mier.

C’est un volatile d’un rare coura
ge, qui ne capi^le jamais ; il est le 
sincère ami du sexe faible, mai ; l'en
nemi redoutable de tous ceux qui 
envahissent son domaine. Aisément 
apprivoisé et assez bien éduqué pour 
pouvoir devenir “ Equal Rightiste ” 
et ce qui n’est pas le moins il peut de- 

perturbateur de l'Organisa
tion Nationale de Québec. Mais 
qu’est-ee que cela a à faire 
Xmas et Articles de l’An : Articles 
de Modes choisis, Chauds Gilets, 
Chapeaux à bon marché, Ulsters et 
Blouses, Articles en laine de fantai
sie, Casques et Boas en fourrrure, 
Jupons, Pinafore etc., etc., le tout à 
des prix IRRÉSISTIBLES ?

venir un

avec nos

Mesdames, sauvez temps 
gent en allant où il n’y a qu’un prix, 
chez WOODCOCK.

Fameux Magasin de Modes

3I8RUE WELLINGTON

AVIS
PROVINCE DE QUÉBEC V 

District k’Ottawa -
Une session de la (

Reine ayant juridiction cri mine 
dite Province, se tiendra au l'a la 
ce à Aylmer dans le dit Di 
lOème jour de Décembre pi 
«le l’avant-midi. En corné 
et avertis les Magistrats, . 
ronaires, Constables. Ht 
liciers de la Justice dans 
devoir est d’assister à la dite Cou 
de la Reine d’être là et alors en personne, 
pour oliéir aux ordres qui leur seront 
donnée.^

du Ranc de la

iis de J n 
d’Ottawa le

je notifié 

et, dont le

s la
Ati-

w?q uence 
Iuges «le pal

lissiers et 
le Distrie

LOUIS M. COUTLÉE.
Shérif d’Ottawa

Bureau «ln Shérif, ( 
Aylmer Novembre 23, 1880/

LIVRES de CREDIT

T-\KH SOUMISSIONS seront reçues par 
JL^le soussigné d’aujourd’hui au I5ièmegné d’auj
jour «le décembre, 1889 jsju 
vre de Crédit à collecter «le 1

JOSEPH EUGÈNE BKLLKMAKK

15i
«lur l’achat du Li

la successif n de

jusqu’à tout récemment de la rue -Sussex, 
Ottawa, en qualité de Marchand-Tailleur. 

Pour détails et conditions, s’adresser à
JOHN SWEETLAND,

Shérif
Au Palais ds Justice, Ottawa

PETITE GAZETTE
1 VENDRE au N«x 2274 ru,
HSingh à deux sièges, un atvlage pour 
ture légère, nu autre atvlage «le travaux, 
aussi un moulin à coudre. I.e tout en Isinne 
vvndition, et pour être vendu à très lias prix 
et pour du «comptant.

<|N DEMANDE un instituteur on institu 
UtiK-epour enseigner le 
glais, dan» la SVi-tion No 15 
Chaque applnant devra avant lo 7 
bre prochain, adresser son applii 
un cet tifivat et d«>s référencos, et sjiéctfieren 
mémo tempe le salaire «lomatvlé, à Mr Al
phonse Riwque, secrétaire «lu burmi 
«Mile. Bureau de Poste, Url«>ans Ont

St l*atrlce
vol-

çaia et l’an ■ 
. Gloucester.

at ion avec

t de 14

â VENDRE Un piai 
W manufacture lleintxi 
le», s'adresser au butiNiu «lu t’iMIdiid

m neuf sortant «le la 
nan. Conditions faci-

1 VENDRE —Un lion engin «le secomle-main 
R de 3 che veaux vajieui et une chaudière 

S’a«lt«*8ser au bureau du l'a-

A Pmtanra «vit ont «le* «lorn- 
réclamer de M A. t Adam
■'Mrwtrr a A. t: 

NO, me Ns«« t.

«le 8 chevaux

N DEMANDE Un 
porter e l'ana.üi à 

dresser au Bureau.
0 i jeune gnrçon pour 

Bovin wt rvi le. S'a-

A VI» AUX MKRKS—Le “Sir 
J\ 4e Mme Winslow 
être employé quand Us 
dents. Il soulage inimo.ltftteme

rop Calmant 
devrait toujours 

enfants font leurs 
nt les sttuf-

frances de ces pauvres uetits, produisant un 
sommeil naturel, paisible, en faisant dispa 
rattre la douleur, et les «unes chérubins 
s’éveil <-nt aussi *'brlllan.» et frais «îu’un 
bouton de rose.*’ Ce sirop est très-agréable 
au goût. Il apaise l'enfant, amollit see «en 
rives, enlève toute douleur, fait disparaître 
les souffrances intestinales en réglant la <11- 
geetion, et vit le meilleur remède continu 
contre la diarrhée, soit qu'elle provienne de 
la dentition ou d’autn s causes. Vingt-cinq 
cents la bouteille. Aves confiance et de
mandes le 11 Sirop calmant de Mme Wins
low ” et ne lirons* aucune autre prépara-

Nous avions depuis assez longtemps, da 
notre ville, plusieurs sociétés catnoliqu 
venant efficacement en aide aux malade 
aux veuves, aux orphelins ; je me disais, ! 
nouvelle ns nuira-t-elle pas aux anciennes 
n'eu arrêtera-t-elle pas le développement 
ses membres, seront ils aussi avilies d'un 
forte et juste direction ecclésiastique

Mais, parce que j'avais raison «le 
èrement attachés à la foi cathel 
désirent fonder ici la

LE

CBIBEDECHABTRONS
î JTel est le titre du feuilleton aussi 

émouvant que moral dont le Canada 
(quo’idien) et la Vallée de l Ottawa 
(hebdomadaire! commenceront sous 
peu la publication 

C'est une œuvre de choix, à la 
portée de tous et bien propre à tuer 
la longueur des soirées d'hiver.

Qu'on se le dise et qu’on l’appren
ne aux amis et aux voisins pour que 
person n * n’en manque le com
mencement.

îque ceux 
nouvelle associa

tion ; parce qu’ils m'assuraient que la tin 
était de promouvoir les intérêts de la Reli
gion, d’unir par les «loux liens d'une charité 
chrétienne les enfants de l'Eglise et de les 
porter à remplir le devoir pascal, eu en fai
sant une condition absolue «l'admission «t 
de persévérance, je ne refusai pas de laisser 
s’établir cette société. Plus taril, je n’eus 
plus d’objection à encourager les catholiques 
à ae faire inscrire comme membres.

Deux fois, ou nie pria de favoriser par 
chaleureuse recommandation, l’établissen 
de la V. M. B. A. dans la province «le Qué
bec. Iajs dignes Prélats qui en gouvernent 
les diocèses ont hésité à donner l’autorisa 
lion demandée, mais, sur le rapport favora
ble ue j'ai fait, ils n’ont mis aucun obstacle 

réation «le succursales, ils ont même ex
primé un vœu pour l'accomplissement du 
bien -,ue veulent réaliser les promoteurs de 
votre œuvre.

NOS BOIS
à le c

Les details sur l'exploitation et le com. 
de lois ont toujours un grand intérêt 

C'est d'ici uis de voe succès, Messieurs, et 
que je me suis rendu, ce 
use invitation. La récep- 

tes est «li^ne de «Mitho-

et spirituel,comme votre 
meme, vous me le dites assez, 

me votre frère. Merci, 
hef des fidèles de ce diocèse, je vous sou- 
c succès, prospérité ; je veux mainte

nant vous donner un encouragenœnt formel, 
en ma ualité d'archevêque. J'appelle sur 
vous, Messieurs, sur tous les membres «le 

“f* voir.: association, sur vos familles, les meil
leures bénédictions du ciel pour que vous 
fassiez tout le bit n possible. A ces vœux 
j’ajoute tous les souhaits «le bonheur d’un 
frère pour ses frères. Si j’étais lent à devenir 
votre frère dans votre société, je pense bien 
que vous ne m'en voudrez pas, car veus savez 
que j’ai pour vous non seulement les senti
ments les plus fraternels tuais encore toute 
l’affection d'un père pour «les enfants qu'il 
aime et dont il récrit assistance.

Votre société, je le crois, est essentielle
ment catholique. Pour m’en convaincre il 
me suffit «le regarder ce tableau. J’y voie 
d'abord l’emblème «le la foi—une croix, une 

îple croix—Elle symbolise merveille 
ment la simplicité de la foi catholiipie, cette 
foi par laquelle nous croyons simplement, 
sans qu'aucun doute la «iiminue, cette foi 

iroduit, mieux même que la plus l«>gi • 
nstration, une conviction iuébran- 

e—Ces deux mains, se joignant sous la 
croix, indiquent l’union fraternelle, la ch 
té divine répandue «lans 
multiplication de 
donc être que
plaisir deux nouveaux men 
soir, «tonner leur adhésion et

liant active 
Christ à remplir

au milieu «l'une population mixte, sa g 
euse mission <le paix et «lu civilisation.

Vous vous déclarez catholiqi 
donnez une preuve irrécusable 
saut, chaque année le dev

pour ïa population «l'Ottawa.
part la majeure partie de ce bois.

«loue, selon notre habi
le mouvement «le

Je rvjouis ut 
j bonheur 

, à votre gracient 
tion que vous me fai 
liques convaincus, sine 
vez comme votre chef t 
archevè |iie,

c est avec

tuile, «i uelques notes 
l'industrie.

ons groupons
me rece-

D’après les dowries de la circulaire de 
Farnswooth et Jardine, en date du 2 cou
rant, les entrées «le bois «le l'Amérique «lu 
Nord au port «le Liverpool, durant le 
«l’octobre, ont été faite par 44 navires re= 
présentant 38,273 tonneaux contre 40 navi
res représentant 29,797 tonneaux pour le 
mois «l'octobre 1888 
années 1887-1888-1889, le tonnage total des 
chargements arrivés k Liverpool représente 
pour chacune de ces années respectivement 
322, 314, 347, 565 et 449, 399 tonneaux. Gé
néralement le chiffre de l’importation a tlé- 

celui «le la demande pour la consom
mation du commerce, et malgré que cette 
demande soit bonne, il y a accumulation, et 
«lans la plupart «les «mis les stocks sont sur*

Quant à la demande, on constate qu’elle

En comparant les

“ï:est bonne sur le pin jaune carré, ainsi que 
«lans ces deux ar" 23.sur le “Waney Vine 

tides les prix se maintiennent convenable- 
Le pin carré commun se meut plus nos cteurs. La 

vos succursales ne peut 
Aussi, j’ai vu avec 

inbres ve

meure per- 
ment voue

dificilement ; les prix sont un peu plus fa salutaire
ciles et les stocks sont modérés 
demande légèrement plus forte «le pin de 
grande mesure ilout l’approvisionnement 
est encore trop fort 
«mrré pour les chemins de fer a été bonne et 
les ventes récentes ont été faites à la hausse

Il y a une
T.

a votre «eu
suatlé qu'en y tra 
aidez l'Eglise du 1La ileinande de chêne pays

tes, vous en 
en remL'approvisionnement «lu chêne est faible 

pour les belles qualités et trop fort dans les 
qualités inférieures 
des Etats Unis sont en forte quantité et en 

Le madrier de chêne ai -

pascal, en v
unissant par la sainte communion, à Notre 
Seigneur Jésus-Christ. Le terms de vos as 
pirations est donc l’union intime avec l’Hom 
me—Dieu, avec l’Homme parfait par excel 
lence, avec le Dieu «le mi-éricorils. Cette 
union, mystérieuse, il est vrai, mais réelle, 
élève l’humanité jusqu’à Dieu et réalise dans 
le disciple la souveraine ambition «lu Mai

Ives bois venant des

petite demande
eu forte quantité, et la demande en est

bonne sur quelques mesures spéciales ; 
taines dimensions cependant sont inwnda
blés à cause «le leur irr«sgularité. Il y a trop 
d’orme sur le marché ; la demande en est 
sat isfaisante, mais les prix son faibles. Les 
stocks de frêne sont forts et la demande 
venable à prix faiblissant 
plus de mouvement que de coutume dans la 
planche de pin ; les prix n’en sont pas satis
faisants. Les liois de la Nouvelle-Ecosse et

vous cher-grand est le but 
mire. Je 
Que la charité 

par l’Esprit Saint fassi 
ois puissants pour le bien, 

au pays ! Alors votre n 
dans la

chezàattei 
approuve. 
t;œurs

eus utiles 
en honneur

repair 
se de vous

des citoy

due dans"ci”

Il y a un ]>eu om sera
pairie et dans

CHRONIQUE DU JOURdu Nouveau-Brunswick sont eu quantité
excessive.

ICI ET AILLEURS
Il a été exporté du Canada aux Etats-Unis 

durant les neuf mois finissant avec le mois 
de septembre, environ 400,773 mille pieds de 
bois, valant $0,893.286. Pendant la mêm® 
période en 1888 on en avait exporté 432,12g 
mille pieds «le la valeur «le $2,509.390. Les 
membres du congrès démocrate vont tenter 
un nouvel effort cet hiver pour faire dispa
raître l’mpôt sur le Imhs importé aux Etats- 
Unis, afin d'en diminuer le prix pour ceux 
qui l'emploient.

salle «le lecture 
Des soue-

—On parle d’ouvrir 
pour les ouvriers <le cette ville, 
criptions seront levries à cet effet.

—Une autre fausse alarme a appelé, hier 
soir, nos pompiers à la lioîte 38.

—Nos clubs le rainettes sont presque 
tous réorganisés et n’attendent qu’une bon. 
ne bordée pour sortir leurs couleurs.

— La pluie «le la nuit dernière a causé un 
dommage consiilérable à nos chemins d’hi 
ver qui ne valent pas grand chose en cer. 
tains endroits.

—La Pointe Gatineau va, elle aussi, avojr 
son club «1e raquettes.

—La fanfare de Ste Anne va exécuter une 
série <le brillante morceaux à la messe de 
minuit.

Les prix pour marchandises <le ganta à 
l’impérial 
plus bas que partout ailleurs,

Faites l'essai.

—M. H. Thorbahn doit faire construir® 
brise «lame sur la rue Rideau, au pied de 

la rue Boteler afin de protéger sa propriété 
contre le choc des glaces.

—M. Beauchemin, épicier «le la Pointe- 
Gatineau, s'est fait casser un bras «lans un 
accident de voiture.

Les prix pour marchandises de gant à 
l’impérial Warehouse sont de beaucoup 
plus bas que partout ailleurs.

Faites l'essai.

—Un cheval vicieux a rué M. Lascelle lui 
brisant deux côtes. L’état du blessé est 
assez alarmant.

—Madame François Bouchard, de la rue 
St André, a donné le jour à trois enfants» 
deux garçons et une fille.

—Un tramp qui s’était couché dans une 
écurie «le Chelsea s'est fait ruer et enfoncer 
une côte. Ou le fait soigner à Hull.

Les prix pour marchandises de gants à 
l'impérial Warehouse sont de beaucoup plus 
bas que partout ailleurs.

Faites l’essai.

—Un veillard du nom de Ranger a été 
trouvé a moitié gelée la semaine dernière 
par les frères Duval, entre Hull Ironsides. 
Ou lui a donné les soins m-ccssaires.

Les exportations de bois sont terminées 
pour lu saison au port «le Mirimichi, Nou
veau-Brunswick Les exportations ont été 
«le 100,000,000 pieds, sans compter les 
piles «le planches accumulées au port. Les 
exportations, l’anni-e dernière avaient été de 
73,000,000 pieds. Le transport a été 
fait par 161 vaisseaux d'un tonnage «le 115,- 
000, tonnes, soit 43 vaisseaux de plus et
tonnage «le 35,000 mille tonnes plus fort que 
celui «1e l’aunée deru ière. Warehouse sont de beaucoup

La circulaire «le la export Lumlier Compa
ny fixe le chiffre «les exportations «le bois 
«les ports du Saint-Laurent durant la der
nière saison, à 35,313,573 pieds, contre 18,- 
089,716 pieds exportés en 1888 et 34,036,076 
en 1887. Les exportations cette année com
prennent 23,026,135 pieds de pin, 11,738,015 
pieds «Vépinette, 33,000 pieds «le bois dur et 
516,376 pieds «le petit bois à scie.

A LA C. M. B. A.
Nous avons le Imnheur de communiquer à 

nos lecteurs l'éloquente réponse de Sa Grâce 
l'Archevêque d’Ottawa à l'adresse que lui 
ont présentée les membres de la Branche 

«le la C. M. B. A.29
Les sentiments qui y sont exprimes sont 

d’un intérêt général et toute la population 
catholique nous saura gré de leur en faire

Monsieur le Président, Reverends Mes

dois vous l'avouer, il me tardait 
te à une branche ou succursale, 

Cathol que de Secours Mu-

< ette association est établie à Ottawa de
puis queh|ues années, et il ne m avait pas 
encore été donné de voir de près son fonction
nement, ni d'entendre, dans l’intimité d’une 
de set. séances, l’expression des sentiments 
vraiment ratholiques dont ecs membres sont 
animés.

Au commencent 
Messieurs j ai 
s'introduire d 
comine vous a

.lv
de faire visu _ 
de l'Association

vous le savez tous, 
eu quelque hésitation à laisser 
ans cette ville la C. M. B. A. 
ppelez ordnairemeut votre so

ciété, une semblable hésitation est 
prudente lorsqu’il s’agit «l'une nouv
C1Jtè°ne

l'orga

m’en pari 
lents cat h 
se certaine» 
moral et rcl 
matériel î

Il y a généralement quelque «langer dans 
ces associations de Secours Mutuel, où 
eun est appelé à payer un montant qui n’eet 
déterminé que par le nombre de «lécès «les 
membres qui passent du .temps à l'éternité.

a eu «xMiimunion générale dans la plu 
nos églises hier et là fête de 1 Imacu

—Il y «

lée Conception a été partout célébrée avec
toujours

la constitution, ni 
dernier de cette so- 

Quoique ceux qui

que j
point de vue 
u point de vue

pompe.

—Les imprimeurs du gouvernement com
mencent aujourd’hui à travailler le soir de 
7 à 10 heures.

—La récolte de l'avoine,Vi Nouveau Bruns
wick et à PU* du Prince Edouard, cet1® 
année, est au* lessons «le la moyenne et pour 
la quantité et pour la qualité. Dans Onta
rio elle a été abondante et la qua ité Oit

nirs Mutuel 
feront les premiers fussent 
oliques, était-il étonnant « 

craintes, sinon an 
igieux,«u moins a

connaissais 
nisation, ni 
deSeco

cha*
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da-t-il où irouveraij • l'enfant?...tau rent ; rejetez tous les mets qui 
auraient une saveur étrange l. fuyez 
leg groupes dans la rue ; redouttz 
les voitures ; ne vous penchez pas 
à une fenêtre «ans vous assurer si 
l’appui est solide... En un mot, 
craigi tz tout siipi;>uriez tout...

Après s’être co .fondu en rem-r- 
ci nents, le jeune peintre s'apprêtait 
à se retirer ; l’homme de la préfec
ture le retint d’un ge te.

• -pjncore un mot, dit il. N’auritz- 
vous pas par h isard, à l’épau e, 
t nez, ici, une bUssure, un bob», 
une cicatiice, un -igné?...

J'y ai, monsieu 
cieune d’iuie grave biûlure.

M. Lecoq ne prit pas la peine d-- 
di'simuler une grimace de satisfac*

i:hotel ■ CUSHING(A continuer)

Ecurie deLouage
DE PREMIÈRE CLASSE

M. JOSEPH SENEGAL rl<
sire annoncer au public, qu’il a fait 
l’acquisition de magnifiques voitures de . 
tous genres pour son écurie de loua- I 
ge et qu’il tient aussi des chevaux de 
première classe.

la cicatrice ai -

—Allons! allons ! flt-i', j’avais 
décidément deviné. Tout va bien.

Kl poushant doucement le jeun, 
p intr-i hors du cabmt, il le sal ia 
Ue- c-;L adieu, si souvent adressé 
par 11. M.isjaiot à son protégé Pau.:

—Au revoir, monsieur >e duc de 
Chauipdoce

PENSION DE CHEVAUX

M. SENEGAL désire aussi an
noncer qu’il est prêt à recevoir en 
pension un certain nombre de chevaux.

On est assuré qu’à cette écurie de 
pension, nos chevaux sont soignés judi
cieusement et traités avec douceur par 
des personnes bien entendues et sous 
la surveillance immédiate de M. Sené- 
cal lui-même.

MEUBLES
Le plus gro’. et le plu, b -au stock de a. 

ville. Sets de chambre à couch--r( sets de 
alen, chaises, tables, sofas sideboard-, etc.

Meubles lits K rider (îarteu à despri< 
qui délient toute com étition. Bargain? 
offerts da-s to tes les ligne?, tab’es d'ex
tension et lits à r esorlH e première classe, 
et toutes e?p ces de fomni:lires d’a ]>ar;e 
menls. Une visite est «jliiçit - hvz

XXXIII

André se retourna vivemen 
mais déjà la porte s’etail referma 
et la clé grinçait dans la s mire.

Il se n-trouvait dans la pretuièn 
salle, et le secretaire du coinmissai 
re de police, les deux employés et 
i-on antagoniste du rnatiu le regar
daient vu bouriani, mais sans ma * 
veillaiice.

Il iVavait plus qu'à se retirer; il 
sortit après avoir balbutié quelques 
ino s intelligibh s.

Jj’adieu de M. Lecoq l'intriguait 
outre mesure.

Pourq oi eus mots: Au rtvo;r, 
mous eur le duc de Champ 
Etait- ;e une plaisanterie ? Qu- 
signifiait-elle alors.oûeii était le e /

C i ter, André éta t un esprit po i 
silif, il l’avait trouvé incapab 
se repaitre dechimèie?; mais Audie 
était un enfant trouve.

Esl-.l un seul de ces i forianés 
qui ne connaissent ni père ni mere, 
qui n’ait parfo:s rêvé de hautes des 
linées, q-u ne .-e soit jamais dit q e 
p ut être il avait été repoussé par 
une famille illustre qui le rucher 
cherait un jour !...

OüVviâ ces exemples si surpre- 
nans, si merveilleux !... Ma. convois parfront de la gare de me Elgin

— Quel ei faut je suis......... mur co-mnesuit
nuirai il. La joie me troubletellv t.cain express db Montreal

ml nul, 8.00 A.M ^,™pftgS

avxiliiaire un prot Cteur çui s’ill- Grand Troue h (Jotem pour VOuest et à 
téidssait à lui, plus ja’.l pouvait l * I vpu|re<'tHll "lgs.[r,lln,du ïfao® P°Ur

DE avec salle 
•ntà Montréal 

trains du 
ouc pour

JOSEPH SENEGAL,
Coin des Rues York et Dalhousie,

â. K.
293 A 29 î K> e Wellington

lhe Weüinffton Fur ntt r< 
llontt*>•

CHEMIN DE FER

CANADA ATLANTIC" Aux Pelstrsi et au Public ea Qénsral
Tapisceriee, Peintures Huiles, etc.

irr;wnle* vitre*

LA VOIE LA l’LLJS COURTE
------- ENTRE-------- Je noue Im «te chiiwle

ïïiontreale' Ottawa ESTIMATIONS FOURNEES SirR DEMAND

JOHN SHEPHERD 

5527 line lilde m, OttawaOTTAWA A BOSTON ET NEW YORK 
ET TOUS LES POINTS A 

L’EST ET AU SUD.
1 es maladies de toi 
Le entièrement les affecti 

l'épilepsie, les maux il’t

ite nature, parti 
affe

ses, l épilepsie, les maux (l’estomac, les 
bourdonneineiits d’oreilles, les oaalgies, 
la surdité, les mau xde tète, la migrai
ne, la chlorose et les paralysies 
infailliblement guéris par i 
méthode rationnelle. Par 
quatre semaines nous avo 
succès les plus morveilleu. 
d’asthme et d’affections 
Prière de nous adresser 
fiance les descriptif 
maladies en y adjoig 
d’affranchissement pour

é, le

ration

*.:■ lM.ra

"u le»,“'ob
x dan» .le»

e“i.'tLn
maires.

nant un timbre 
la réponse. 

^Officin “H VOIE A" à Hambourg I.

Immédiatement aprè« la sorti.» 
du jeûna peintre, M. Lecoq avait 
rouvert la porte du cal),net et app ■ 
lé sun age il'.

—l'alu-, !...
l'à oi s’était levé et était acccou- 

ru avec celte 
\ lus que de V 

le dévouement abmlu du subordon
né pour un super eur qu’il révéré 
et qu’il aime.

— Mon brave, lui dit le policier 
célèbre, tu as vu ce girço.i qui sort 
d’ici ?...

4-50 P.M. ïïfi™RAP'
et du Gr

à 8.20 p.-r., se rat- 
Ver ont Central 
l'Est,

nt avec les

c.)
Leu nt à 12 30 p. ra et 8 10 

irdant a la gare Bou
les trains de l’Est

« convois arrive o; 
de I* B t, se racco 

Montréal,aventure, 
et du Sud

Char Palais Pullman sur les trains de 
Montréal.

Un train qu 
moud à 7.4* 
dant avec

H n BUT T1précipitation qui est 
m -is ance, qui décèle

Un assortiment complot aux 
prix. Chaque article est iraranl; 
le représente sinon J'arg 
Reparations de montres 
les rè. les île l’art - h-z 
No.30 rue Rideau, rués du nont -losHnpoint

•nt vous s -ra remis
Ca garo du chemin Rioh- 

■* »• et 4.8* |>. m. bo raccor- 
lea trains Expjess de Montréal avec soin et dans 

H NOUEZ

EXPRESS DB BOSTON ET NEW-YORK 
VIA ROUSE’S POINT—Oui, patron

—Eh bien !...c’est un dign • jeun - i 
homme, qui a du cteur et de Tener I 
gie, de l’honneur et de la probilu | ,,roi 
jusqu'au bout des ongles. En tin, j Dali 
je l’ostim -, moi q il ai b en d. s ia - 
S'ins de ne pas aimer grand tnond-.-.
O’' si un homme, et il est mon ami. :

Au gestes de l’agent, il fat aisé I 
de voir qu# désormais le jeune | 
peintre devenait pour lui uu êlte j p<£“ leB
sacre. I seig lern- nt pou

—Tu vas le filer, poursuivit M. des billets de la 
Lecoq, et de très_près, car 11 s’agit : 
non Ue l'observer mais Je le défeu- 
drt.

CHEMIN DE FER
120 P-M

40 p. m et se raccordant à cet en- 
lvs trains du Vormônt Central et 

e et Hudson, pour l'Est et le Sud, 
à Boston à 7 40 vt à New-Yo-k à 7 

d. main maiiu.
Des chars dorto 

trains entre <
sagers .l’Ottawa pour New 
les Pullman é Saiut-Albans ou a

arrivau1 
00 le len directe."entre l’Ouest et tons :<s 

poin a du Bai -lu t>t. Laurent, de la Baie 
«les Chaleurs, province de Que ec; ain
si que le No u-r-nu-Brunswick. In Nou- 
'elT-Ecos e, ’Ile du Prince Ed mard, e 
Cap ü-etor, les i es de la Madeleine, 
T- rr neuve et St Pierre.

Les trains '
Halifax, tous es jou
et se renient à d 
jioints, sans

La Route
lire pullman «ont attachés 
)tt»wa et Boston. Lej pus- 

York prendront 
Rouse’s

lits et tous au 
vent être nb 
cité ou aux

ns au bureau exp vss quittent Moi tréa et 
es jou-s (dimanches exceptés) 

lation de 
t de cha

S ta

ngemen
tous ces 

a, en 30E. J. CHAMBERLIN,
Surintendant Général

PERCY R TO DD,
Agent général des Passager*.

Les trains express de Vlntcrcolonial 
sont dans ces directions son t brill 
ment éclairés par l’électricité et chauffés 

vapeur de la locomotive. Tout 
es, de confoi

La bande Ma carot en v ut à sa 
peau, j'en mettrais .a main au feu, 
et je ne veux p-s qu’on me le tue. 
Tu es le meileur de nits aides, et 
ie plus fidèle..., je le te|eoufie.

U est prévenu, mais il manque 
d'expérienc - ; à toi de von les duiv 
qu'il n’apercevrait p is. Si ou lui 
cherchait une ail'tire, jette*loi daus 
ja bagariv, et lâeli ; il- fa.re pincer 
tout le monde sans laisser soupçon* 
ner qui tu es.

Si pour détourner quelque péri, 
il te faut lui parler, pnl.-*lui; 

à la dernière extrémi è seul.*

lieaueoup d’avantag 
reté aux voyageurs. 

Les noi 
de i(

par 
cela donne 
t et de su-

la
txVOITURES DB PLACE

DU PREMIERE CLASSE. uveaux et élt 
ur et ceux

nts trams expi 
mit se dirigentT,

mêmes
Commu iit:a'.ion téléphonique en tout lunpj 

441, rue *♦ »l ut ■ t* »t r loo, Ott* w».
La LION F. DES PASSAI

Canadienne- Kik
ET DES MALLES

ROVKENNE
Les passagers pour la Grande Bretagne ou 

le Continent, quittant Montréal le vendre
di matin arrivant ii temps samedi pour 
prendre le vapeur destiné au transport de 
la malle, à Halifax.

L’attention des expéditeurs se porte di
rectement sur les grandes facilités offertes 
par le train pour le transport de la tlenr et 
en général de toutes les marchandises à des
tination des Provinces de l'Est et de 

ir l'exportation des 
expédiés aux mur-.

Pour billets et informations} 
ret et le passage s’adresser à

G. W. ROBISON, agent pour les past 
gers et le fret de l’Est, 130$ R 
Saint-Jacques, Monterai.

E. KING, agent des billets,
27, rue Sparks, Ottawa, Ont.

D. POTTING ER,
Surintendant-Général

RI : AH

OR PLAQUÉ SOLIDE.
Afin d’introduire nos montres 

et autre bijouteries pour 60 jours
. . i .nous envoierons ce beau joue

I Id'orfin plaqué ft aucune adresse
Mm m ire à son oreille le nom d ^ posv^V/u” envo*?ronsbrane

Ilia d JUl-Stiqlie Jaiiouillo, et il ! autres Charges notre grand catalogue de montrés et
u iipreudva que tu ««,.« de m.

Utl l, il e t avert'. bnllil, lu Ule rant* de durer des années et soutenir l’essai de
réponds de .... sur la lét.-... ÏÏ^„*tS^Srïm,KBAS,«*tS;

Il ee recoei ht chercha... s’il u'o , [^.rAST.MÏ' ^SS'jVv^tRYCO. 
blltll rien, et jugeai, t MS ms rvvtl- 69 A 71 Adelaide St., East Toronto, Ont. 
ons complètes, il reprit,

—Mai» il ne laut pas sur.out que 
les espions de la bande put sent 
re onnallre eu toi l’bomme d > 11 
d-sput
ment es*tu vêtu sous ta b ouse ?

—Patron, j’ai mou tonum: de 
commissionnaire.

—Très bum 1... Arrangetoi, et fa s 
soigueusemeiit la tête.

Le Pâiot, aussi ôt, alla se placer 
devant la glace, et tirant de sa po
che une petite t ousse, il en sortit 
une barbe rousse et une periuque 
de la même couleur, dont il s’uff 1 
bla avec cette de (tenté rapide q 1e 
donne seule l’habitude.

Au bout de vingt minutes, ayant 
terminé, il vint se piauler devant e 
p tlrun, qui ^s’é ait mis à écriito, 1 n

grainsieuve, aussi po;
des produits 

’Europe.
•oncernant le

IL devinerait tout. C mi
Bureau du Chemin de Fer, 

Moncton, N. B. 14 Nov., 1889.
.}
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LINIMENT GÉNEAU
36 A.N8 DE S UC CE 8

jémplaç

leur ni cliû 
poil. — Gué 
rapide et sûre
des Boiteries, 
Foui m rem, 

Ecarts, Molettes. Veaslgons Engorge
ments des Jambes ̂ Suros^Eparvms, eu.

PhleGÊNEAÜ, S75.ma St-Konoré,Paris
OOOOO+OOOOO

M ruxui'i

Suis-je bi n comme cela ?
Le célèbre policier l’examina avec 

l’attentio-i metituleuse d’un eous- 
otlic er qui passe e • revue ses sol
dats pour la parade j )t hocha la lê e 
eu signe d’approbation.

Pas mil '....répondu- 1 d’un ton 
paternel, pas mal du tout 

Le fait est qu'il régi ssait dans 
toute sa purete primitive, le ty^e 
du c imm ssiounaire.

Sur sa mine »euie, un Auver
gnat devait lui tendre la main m 
lui demander en patois des no el- 
es du pays*

— St m »i

. Wits'i W4K*»irnu 'I -C mu * Ur*reel I Perte 1 
6 Itu 1 ««-M*"*, « Montréal ; eéei Lis»** 
«mène*- tQnébesi MmlB#* °n'C«es

Ul■:.«KI»K PINUM contre l ehémo:. 
roules-"our le- Ivmorroi-le» inierocMju 
externes Lu guérison 11e m'.nque j im 1 ~ 
<le se pro luire a rès -uelqoes applicatio ■ 

Hou. h mor.oid s ave; écoule r.eüt inter 
i e du ■-ung. .lemandez 's Suppoailoire PI 
fias. R.-m le ei prév ntt1 s ire. E 1 vent" 

h (.ru ui it ns. tzsric °>f VnrWh Z tous les I

ie>*en-»nt, patron,d. m BR*

PIA
De pei

Nos.
8972— En pa 

13097—

8808— Jolie fo: 

9433—

6847—
En 1

1696 Un

550— En b 

1861— très bo 

29— Bon pou

Ces mstrumen 
nufactures Steii 
Haines, Emerson 
tu res bien connu

Condition?!: de

MALADIt 3 DES ENFANTS

SIROPkRAIFOBTIODÉ
de G RI M A U LT 4 C",Pb»nBieieiii Pari*

Pepuii ennéei 01 /nédlcamtnt donna lu 
rttullHi lu plut rama'Quablta dam lu 
m» nh u du an finit pour romitlacar l’hullt 
de *oia d» morue al la tirop ant.tcorbutiquo

jverain contre Vengorgrment el 
m d#» glande* do ton. lei gourme» 
es 4ru|)lioo« de la prao, de la Ulr 
U eic.l#l'a|i|i*tit, touille le» Iimos. 
Heur et la mollesse de* chairs el 
(sots leur rigueur el gaietf natn- 
ud admirable médicament contre 

de lait et un eicellent lépuratif

couibal

le* croûtes

Publié |

10e n ANNE]

SANTALdeIWIHY
Pharmmoleo A Ferla

,5u,5Kireo,.lKÏ.‘.'5SSS,2
les écoulements. Très efficace 
d îne les maladie» Me le vesele. 
Il rend claires le* wrlnee les
plue troub

Qu-on vous prenne cent bous dans 
votre poche vous crierez: au voleur/ 
Mais si 011 vient vous demayder 
mille francs (-n vous menaçant de 
divulguer un fait 7U1 peut n ius cou
vrir de ridicule on de hoi.le vous 
paierez Ft ne soufierez mot. Vingt 
fuis je me suis présenté dit z des 
pig onsqu’on venait de faire chanter 
iis saignaient encore des plu.nés arra
chées et cep-ndant jamais un se il 
n’a consenti à me fournir des arnn-s 
contre les misérables. Je leur disais 
fiez-vous à noi la police est discrê* 
t^, voire seen t sera reap- clé, j
le jure ......... Ah !... ouilch ; !... pas
un n’a voulu croire è 111a bonne fù 
Imbéciles !

li -embiait inlig è contre tous 
ces gens qui avaient douté de sa 
parole et si com iqqe était son exas
pération qu’Audre ne put .s’empê
cher de sourire.

— Bientôt, ;.oursuivi!-il, je, re- 
fconnus l'iuauilû d i me» t- 
J l’impos-ubdite d’arriver aux oqums 
j par leurs victimes. .Je me promis 
alors d’arriver à leurs victimes par

THE
iA I

OIL
CO Ah ! il m’a fallu de la patience. 

Voilà trois ans que je guet/ : une 
occa ion.

D puis dix-huit mois un de 
=== I mes agents est dont stique 

chez M* de Croisenois, L -s 

brigands ! je suis sûr qu’à l’heure 
r/.i’il est, ils coûtent au mom-, dix 
mille francs à la “ maison ! '*

La “ maison, “ le jeune peintre 
le comprit 11e pouvait être q ie ce 
vaste édifice qui a son entrée tue de 
Jérusalem.

— Oui dix mille francs, disait M. 
Ltcuq et je n’évalue pas tout le mau 
vins sang que je me suis fait,

.le dois au seul Mascarot plus 
d’une douzaine de cheveux blancs. 
G est que je croyais au Tantaine 
oui, tau Ma tin Rigal aussi.

L'idée d’une porte de 
lion entre la ma1 ou du banquier de 
la rue Montmartre et celle du pla
ceur de la rue Montorgueil 11e m’é
tait pas venue. Ah !... il 1st l'oit le 
mâtin !........

Très-fort, en eil d, mais moins 
cependant que celui qui l’avait j «"*- 
uètié. Voilà ce que di-ait clairement 
le sourire lu célèbre [ o ie er.

— Mais c. tte fois e nihiiua t il, 
en s’animant peu à peu celte fois les 
gaillards vont trop loin, et je les 
tiens Eh ? eh !... fovdsr une so ’.ié- 
/ô industrielle pour fdraguer d un 
coup de filet la 1110 mai. de toutes 
le? dupes l’idée est jolie. Ma s halte 

ins c ou l per.

FEUITjLBTON

LES

ESCLAVES
DE PARIS

E v ILE GABORIAU

DEUXIEME PARTIE

LE SECRET DES CHAMPDOCE
commun c

W#

Je sa s tel crime oublié, dont trois 
générations de policiers sî sont lé
gués la recherche comme un
d’ordre........ Par exemple avez-vous
oui dire que notre Cvoisenois avait 
un frère nommé Georges, bien
plus âgé que lui?.........Ce Geoiges,
un beau soir a disparu de la f .çon 
la plus mystérieuse. (Jii’est-il de
venu? Ce George# en son temps, il 
y a de cela vingt trois ans, était des 
amis de Mme Mussidan. La dispa
rition d’autrefois n'expliquerait-elle
pas la mariage d’aujourd’hui?.........

Le jeune peintre s-; dressa f»émis j Vul ‘e«i ^c’s v0'l

Car je les connais tous,
chef,

—Qui donc êtes-vous, monsieur? 
dit-il. Je vmix savoir

c t’.e 
iscarotà qui je par. Il *ur»*, depuis leur 

iiigal ou Tan ta in 
appeler 

j Chupin, le plus i 
i volontés Nous pincerone toute la 
baud?*, le docteur Horltl) ze el Ver- 

t, et le marquis de Croisenois 
et B?aumarchel" . Peut-être au- 
rons-iious aussi Van Klopeii , Ca
tenae, lui, 11e nous échappera pas.
Il voyage pour le moment en pro
vince du cô'é de Vendu ne, avec 
M le duc de Ch .mp luce et un

, comm ■ u vous 
, jusqu’à To.o- 
nliii'i de leurs

le
Le monsieur aux lunettes souri j plaira de 

et répondit :
—Je suis M. Lecoq,
Au nom du célèbre policier, Au* 

dre recula tout effaré, dautant pr s- mm

— Monsieur Lrcoq!...balbutia*t*il,
monsieur Leoeq!.......

L'homme le plus fort à sas fai
blesses. L’amour propre du célèbre 
policier fut délicatement chatouillé 
lorsqu’il vit quelle impression pro- 
duisa 11 son nom seu1.

—O ii, M. Licoq, répondifil. 
Et maintenant que vous me cou* 
naissez, cher M. André puis je es* 
pérer que vous sertz plus rai-ouna* 
nli ? J’en sa s long, je viens de vous

certain Perpignan!, un diôle mur 
pour la polaiice
porte !........  Il traînait à ses trousses
deux de mes ingts gardiens qui me 
donnent heure par Iteure de ses 
nouvelle.

Ma souricière

mais qu ira

est tendue et 
l!s y vi iidroni tons, 

Lejeune petuire eco.it 1 » t de 
toutes les foi ces de ron at ten t i- 

! ou, et il se sentait pris d-* verti-

:e prouver.
En tffrt il en savait loi g, plu? 

long que le jeune peintre, a certains 
éga; ds.

M, de Mussi lan n’avait pas con
fié tout son secret au jeune peintre,

amorcée

-■
Les adv rsaires qu’ils avaient à 

mais il lui en avait dit précis, m nt combat're prenaient tout à coup sus 
a.sez pour qu'il pot reconn. lue y>:ux dt.s pl0 o.tiafis iuo jï^, et .1 
corn lu- n peu 1 homme de la rue do », „;1’]laU ïonira pe.du au mil i,-u 
Jérusalem etail éloigné de a vérr du Ulc_ d.llurigaei' qa.U eniro.o-

Nous pouvons encore nous enten-1 ya^ Mainleiian, reprit M. Le coq 

dre. reprit M. Lecoq, et c. 81 ,dl liôsit-.-vez-vous encore, monsieur 
1,1,11 le diable si ma franchise D,? i ,,ndro à me confier ce que vous 
provoque pas la vôtre, .la, .besoin MT ,lje vous promus *ur l'i.o.- 
de vous.je puis vous servir : ta
chons de nous être 'mutuellement 
agréables et utiles...

Sachez d'abord que le hasard m’a

nçur de n sp :it 
vos confid neer?

André n’eu était p us liés Dr.
. .. ,, , . Comme tous Ceux qui approchent

conduit jusqu à vo.w. Je chassa,-, ie,célèbre policier U subissait sou 
voue avez traverse ma vote. Je elrauche intl umee. 
vous ai vu si exa temeut épie par 
les gens que je surveille, que j j me 
suis dit aussitôt : Celui c est uu des 
per.-ou nages importants de l’intri
gue. Je vous ai fait su.vre, et voici 
ulusieu's jours que vous marchez 
entre mes e pions et ceux u s au* , 
très. Et aujourd'hui tout bien cou-1 U.lus t,Uul encore de se co,.si- 

1 tier ses bonn.-s graces.
— Je suis à votre ordre, mo.ist- 

eu , prononça 1- jeune peint e 
El brièvement avtc une rare 

piécisiou et la plus exacte fran- lils^ 
il dit son histoire et tout ce qu'il sa-

Q.ie cacher d ailleurs a cet hom
me, pour qui ce semblait û: e uu 
jeu de pénétrer et de déjouer les 

! plus lènébieuses intrigues?
| Ce qu’on iui tairait a joi rd’hti 
ne le saurai il pas do nain ? L -

sidêiè, je reconnais que je ne me 
suis pas trompé. C’est bien vous 
qui me fournirez le dénouement 
que je cherche.

—Moi, monsieur!...
—Uni, vous, André, artiste, peiu 

tre, ornemauisne en attendant 
mieux.

En attendant quoi?
André n’o.a pas relever la ret.* 

cense calculée du policier.
—Depuis plusieurs année i. reprit 

M. i/ecoq, j’ai acquis celle certitu
de qu’une sorte de socié’é de chan* 
tage a été organisée à Paris, par 
des gens habiles, ma foi! 
exploiter dus secrets ignoblement 
surpris.

Lts coquins ne s’occupent ni des 
crimes, m même des déli s, et c’c t j 
là leur foice. Ils s’attachent 
de préférence à toute ces turpitudes 
privées qui échap,eut à l’action de 
la loi.

Les infamies de détail les ignomi
nies de fam.lle, les passions ridicules 
ou honteuses, les actions avilissan
tes , les imprudences so al pour eux 

tant de fermes en Brie. Ces gens- 
là ont mis l’adultère en coupe vê

lé • et ils en retirent, cent mille
canes par an.

__AhJ murmura André je soup-
çounais quelque chose comme cela.

__Naturellement une fois sûr du
fait, je me suisdii: Voici desgredins 
que je pincerai. C'était plus aisé à 
dire qu’à etécuter. Le chantage 
voyez vous, a CcCi de particulier 
que Ceux qui le pratiquent sont à 
peu près assuré» de l’idi puniléi

Lorsqu’il eut terminé M- le coq 
se leva*

— Maintenant s’écria t il j’y vois 
clair tout a fait... Ah 
ils voudraient forcer M. Gandeiu 
îils à partir avec Rose ... Parbleu 
uous verrons bien ,

San œil brillait sous s?s lunet
tes d’or; il venait d’arrêter son 
plan de fcâtaille.

— De ce moment, monsieur 
poursuivit-il, de m z en paix. 
Avant un mois.j Mlle de Mussidan 

fd.ume, je vous le pro-sera votre

Et quand Lecoq promet c’est 
qu’il peut-tenir. Je réponds de

Il s’interrompit réfléchi un 
moment, et plus Lendemain ajou
ta

— U li je réponds de o it, mon
sieur excepte même de vo re

Tant d’immenses intérêts se 
concen re su» votre têt-, qu’on 
tente a l’impossible pour se défaire 
de vous.

Je vous dis cela, pa ce que j’es
time votre énergi r.

Au nom du ciel soyez p ude^t ; 
defiez vous de tou , ue vous oubl z 

. aN

f

pas un ; m iiut 
deus foi# du nit* J .us Je même iei

e m mgez r»

DEPECHES
IService

NAUFRAGE I
Au milieu du lue <i<

40 heure* si

Montréal, 10 de< 
met de Vandreuil 
ture de deux citoi 
lac des Deux-Mont 
tempête de la se 
C°tte histoire vr; 
chapitre des “Nat 

Mercredi, le 27 
Arthur Bertrand e 
remontaient la riv 
une barge qu’ils 
dans ses quartiers 
comté de Vaudr u 

Vers trois h^urei 
lors qu’éclata la t 
dont on se rappe 
franchi Ste Anne d 
deux marins baliol 
barcation, furent 
des vents daus di

La neige tombai 
Bertrand et Seguin 
Ciel ni terre. Lts 1 
augmenter le daiq

Mais à coup un 
la baige fut secou 
renve-ser se? deux 
que chavirée sous 
gués qui b’élevaiem 
ménaçantes. Les 
montèrent sur le pc 
avaient échoué sur 
quelque banc <-e sa! 
compte du danger.

La tempête augm 
Lorsqu’il -etouruèr 
ils constatèrent avei 
Darge faisait eau ; t 
feiieure était moud 
lait.

Lis malheureux 
sur le pont, sautai 
ment leur embarcal 
puyêe sur le fond d 
gear, daus le If.c < 
pompe disparut biei 
guts et lts deux ii 
noux, firent le sacn 
mais une «ueur d’es 
vint en voyant leui 
uaire, et st tenant s 
ne, dont le sommet 
plus grosses vagues 
aux deux naufrages

Ils n’avaient pu a 
rage q’une elroite 
aine et cela seul pu 
;ontre la fjoide t 
Guettait impnoyabl 
C’est dans Cdlie a 

lue Bertrand et S 
les longues heures c 
nuit espé ant 'leu 
l’apparition du jour 

Aprts un laps de t 
sembla une année - 
l’autre n’avaitde mo 
blanchir l’hor.zon 
par la tempête.

C’était le jour ma 
leurs appels au seci 
pas èié entendus ei i 
pas plus pendant le 
étaient éloignés du r 
pète souillait avec f< 

Inutile de décrire 
el le# souffrances deiI

M. Arthur Cushing 
bien connu co cette viU 
la manière habile avec i*quo 1 

a l’ancicnnil dirigea 
“ Cushing

maison 
ur la ru-• Nicho

las, vient d’ouvrir sur la ru 
Sussex, un salon -Je première 
classe,où il tiendra oujoursdes
«Moins OK i'.\ï*i(v 

LtSiK — Toujo jrs cm 
malü' (les Clti Ut-,S d 
première murui

tiUSHHd & C l
N». SIS Kue Hosiea
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ENTREPOT DE MEUBLES
tISÜBLSS ! MEUBLES !

SOüïSâüX BT A 6UID MARCHE
Ameublements de SALON, de SX.LLE A MANGER, de 

CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 
— et tous les PRIX, chez--------

i ,4 E il 1S & CAMPBELL

Cette ancienne eu uunorable maison de meubles, d’Ottawa 
est connue par le bon marché de ses prix et par la b mue qua 
lité des articles quelle vend.

10 Pour Cent il» Redaction jur tout ktiat Arguai Bointuii

HARRIS & CAMPBELL
Cota des rues (IVonnor el iiueeil. (Près de la rue Sparka)

Manufacture de Voitures
lE&O'V A."LiHït

SSL • S. LEVEILLE\Z IV
PB-XPaiETAIBK.';

Nous dMrons Informer le public que nous avons fait ’acquisition du poste d'affaires e 
s D. THOMPSON, dan- la hranehe de Carrosserie, plus spécialement Vo tures Légères, 
Sulkeys, e c Etant arrivant de Uh'cago et des autres villes amérlctines nous avons puisé 
-le grandee connalssauces dans not état, noue sommes en mdtfcre de garàntir o tière satia- 
facrlon. Nos ouvriers sont tous des vins habiles et travaillant sous notre dire tion ; lea 
matci'a-ix employés sont* rSl les meilleurs que l'on puisse se procurer et nos prix très bas.

Attention spéciale et prompte à toutes commandes, tel est le sy»t6iue qus nous mettons 
en pratique dans toutes les branches de répétions

56 RUE DALY ■ ■ 19 ET 21 RUE STEWART

Solution f Antipyrine<>

YROUETTEcio
CONTRE

Migraines* Jfanæ de Têt<> Xévralyies 
Coliques, Asthme, TJitijrity^èine. Goutte 
lltiiunuciaine, Sciatique et DOULEURS en général.

,1W rc> -‘ule-.r l'AK SirrilIXE de TROÜETTE
Vente en G-ro :■ à I «via. B. MA22SE., Pharmi”, 234, bonld Voltaire

ll.JVO-llaîrc à Ottawn : Dr F X. VALADE.
Ed. MORIN & G-. a .WontréMl : LAVIOLA Québec : D ETTE A NELSON

ET DANS TOUTES L I-ltINCH'AUSS PHAHMAG1BS

Dévisien.) <Ilc»ire ponce n»nt 
le - lonrimn*

personne qui retire rég". 
al du bureau ee poste 

, que de jou.ma[ 
à celui (l’un auti ■

V n H fl R ïl s
Article 1. Toute 

lièrement un journ 
qu’elle ait souscrit ou non 
soit adressé à son nom ou 
est reponsable du paiement.

Article 2. Toute personne qui 
journal est tenu de payer tous le 
qu’elle doit sur l’abonnement,
Péditeor peut continuer à le lui envoyer jus
qu’à ce qu’elle ait payé. Dans ce cas l’abon 
né est tenu de payer en outre le prix de 
l’abonnement jusqu’au moment du paiement 
qu’il ait retiré ou non le journal du bureau 
ne poste

Article ,3. Tout abonné peut être pour 
pour abonnement dans le district ou le 

journal est publié, lors même qu’il demeu 
rerait à des centaines de lieues de cet endroit^ 

Article 4. Les tribunaux ont décidé que 
le refuser un journal 

de changer de résn 
1er les jou

adresse, constitue line présomption et 
preuve prima facie d'intention de raude

VINS.'GqViilr. DE KINGSTON. 

-A.. HAAZ 5c CI hü 

ma nu facturiers;
renvoie un 

es arrrèagea 
autrement

«e Vie* Ilia.les Cidre, Mnlte el antre* 
* VIN Alt*.H EN

Garantie Purs sons tous les Rapports,
;ex VENTE A OTTAWA: ~ 

Par l«»m. le* Prlndimnx Epicier*.

Qoiir Figure% les Muius, luPtaaet 
■ le Teint <-n g lierai.

Crème d<» Miel 
'Amende de Hinds. G »lée 
br-. et es R.fs--s de Mulod-rma

du bureau de 
ce et de lais- 

maux à l’an
poste, ou 

accumu ciennede Concom
Un as-or imenl com 

iules de toil
t ei nouveau des ar- 
Ci-dcasus ve-

np ,
le.t

un t d’être reçu,
TKLWtRhKIB CKNTKtLK

il i mmm 804 BUE SUSSEX
en face de la rue York. Habita d'ho nmes et 
de femmes, ne toyés, teints réparés et r-mis 
à neuf Tapis de pianos, de table, rileaux 
de damas, bordures de rideaux, etc-, nettoyé» 
ou teints à la perf-etion. Plumes d'autru
ches teintes selon l’espèce prod i-.e, net
toyées et frisées.

CHIMISTE ET DROGUISTE

75--R ESPA 'KS--75
Prescription pour médecins et; familles 

préparées avec soin
Communication téléphonique 1-2-8

BUANDERIE
On ne se sert d'aucun procédé chimique. 

On se fie à l'habileté de notre main-d’œuvre. 
Satisfaction gar«ntie On va i hercher ut 
on délivre lea ordres par toute la ville 
Les colleta et les poignets 2 cents chacau.

E,. OA-O-ZSTOTT, Prop.
504 rue SUSSEX devant I» rue York.

P, S. < Succursale,
Hull.

ETABLISSE «EXT DE TAILLEUR

Habillements de messieurs faits et répa
rés. Satisfaction garantie.

OUST, tailleur, 
No. 18 rue Nicholas, Ottawa.
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-. 0.11 PAtiSlB D’ASSVRAiliCK * EXPOSITION
D’or et d’Argent

— DU CANADA —

" CITIZENS ”
FONDEE EN 1864

Bjfsac Phincipal : Edifice de la Com 
gnie d’Assurance » OITIZt-NN,” 
rue St. Jacques, Mo îtréil.

DIRECTEURS :
C. Abbott, Sén.iteur, 
r Allan, Ber., Viue-Pre 

Robert A-^leraon, Ecr I Arthur Prtvosl.Bcr 
Alp. Deejardin», M. P. I J O. Gravel, Ecr.

H. xlvniagu*AI!an, Bcz.
William Smith, s c-tr6s.

G. K. Hart, gérant généra*

CAPITAL SOUCniT - $1009^.1
Dépôt au gonvti-nement fédéral 128,840 i 
Uj W. SEGUIN,

Sous ag nt.

Nous exhiberons dans notre vitrine
Samedi le 14 Décembre

depuis 8 hrs. jusqo’a 10 hrs. du soir

(IOOO) UN MILLE (IOOO)
Montres d’Or et d’Argent.

Le stock le plus considérable qui ait 
jamais été exhibé par aucune maison 
d’Ottawa.

Nous faisons maintenant une vente 
à l>on marché.

Bijoutiees en gros et en détail

98 Rue Rideau 98

pa-
181

Président
sd-nt

EDWARDS KING 
Agent de Tille 

1T PUB HpARK*. f)TT*WA. a, 4 a. mcmillan.

S
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